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román, formé mélange de la langue walone & du latín. 
X V I I . ,85. ¿. 

"WALSDORF > {Jean Pieteric de ) phyfiologiáe. Suppl. 
I V . ^óü. a. 

W A L S I N G H A M , (Francois) miniftíe d'Elizabeth , reine 
d'Angleterre. IX. 118. ¿. . 

"WALSTEIN , ( Jlbert) barón de Bohéme , duc de Frid-
land; fon cafaííere. V I . 57. a. 
: W A L T E R , ( / . Amédée ) anatomifle. Suppl. I. 4!3. é. 

W A L T H E R , ( D . Michel) théologien. X I . 285. ¿. 
WALTHER , ( Augufiin-Frédéric ) anatomifte." Suppl. I. 

405. b. 
• W A L - T O L A B O , efpece de plante. Suppl. L 869, a. 
. " W A L T O N , (íri í in j auteur de lá polyglotte angloife. 
X V I I . 675. b. 

W A N T A G E , ( Géogr. ) bourg a marché dAngleterre , 
dans le Berckshire, ou naquit Alfred , Thomme le plus ac-
compli, & le plus grand roi qui fok monté fur le troné: 
peut-étre n'y a-t-il jamáis eu fur la terre un mortel plus digne 
(des refpefts de la poftérité. Précis de fa vie & de fon regne. 
X V I I . ^86. a , b. Obfervations fur les loix d'Aífred. Les rols 
Saxons fe regardoient comme les fouveralns iftimédiats du 
clergé , auífx bien que des laüques; & l'églife n'étoit pas répu-
tée un corps diftinñif del'état, fóumis feulement á une puif-
fance eccléfiaftique étrangere. Ibid. 587. a. C'eíl Alfred qui 
introduifu la maniere de juger par les jurés. Comment fe 
faifoient les jugemens chez les anciens Germains, & parmi 
les Saxons, avant Alfred. Divifion que ce prince íit du royan­
me en shires ou coimes, des comtés en centaines , & des 
centaines en dixaines. Cautions établles pour les mceurs par 
les loix d'Aífred. Ibid. b. Etabiiíferaent que ce prince fit des 
grauds shérifs des provinces,, & des juges particuliers dans 
chaqué coraté. Abolition des vidames. Comment Alfred pour-
. vut á la fúreté publique , & difpofa la milice pour la rendre 
•propre á réMer á toute invafion. Soins qu'il prit de faire 
goüter á fon peuple les fruits de la paix & du commerce. 
Ibid. 588. a. Hommes diflingués dans les lettres qu'il raffem-
•bla en Angleterre, pour inflruire fes fujets , diriger leurs 
Lconfciences, & polir leurs moeurs. Précautions qu'il prit 
pour que les lumieres ne mouruffent pas avec ceux qui les 
polTédoient. Deux différens confeils, par lefquels paflbient 
tomes les réfolutions qu'il prenoit á l'égard des.affaires étran-
geres & du pays. Vie privée de ce monarque, Bougies qui 
lui tenoient lieu d'horloge. Ibid. h. Ses connoiflances dans les 
lettres. Sa conduite avec la cour de Rome. Vertus & qualités 
aimables de ce prince. Ses enfans. Auteurs qui on't écrit fa 

.vie. Ibid. 589..^. 
W A N W E R M A N S , peintre, fes payfages. XII . 213. a. 
W A R A G E S , les, {Hift..d£ Ruffie)noíá colleflif d'hbm-

mes célebres qui ont donné des fouverains á la Ruflie. Dif-
fertation de M . Bayer ñir les "Warages. X V I I . 589. b. 

W A R B U R T O N , fon jugement fur la table ¡ñaque. VIII. 
512. ¿. ,913. a. 

W A R G E N T I N , ( Fierre ) de fes tables mortuaires. Suppl. 
.IV. 362. a. Tablesdesfatellites de jupiter, par Wargentin. 

9 2 W A R I N , ( Jean) graveur, V I L 87O. b. 
W A R T H O N , ( Thomas) anatomifte. Suppl. 1. 397, b. 1 
W A R W I C K - S H I R E , ( Gwgr. ) ou le comté de War-

vrick j province d'Angleterre. Ses bornes & fonétendue. Sa 
pópulation. . Obfervations fur quelques hommes de lettres , 
nés dans cette province. Foulques Grévil. X V I I . 590. b. 
Robert Grévil : fes réflexions fur l'épifcopat.: Raphaél Ho-
linshed, Francois Holyoke,ouHolyoake. Thomas O verbury. 
Thomas Wagftaffe. Ibid, j y i . a. Samuel Jphnfon. Guillaume 
Dugdale. Ibid. b. 

WARWICK, poudre du comie de , ( Pharmac. ) XIIL 188. a. 
• WASERGERRÉE, «72 AJie, ( Giogr.) fa mine de diamant. 
IV, 939. a. ; ' 

W A T E R - Z O O T J E , ( Cuífine ) maniere de préparer le 
poiflbn d'eau douce, fort uíitée en Hollande. En quoi elle 
confifte. X V I L 592. b. 

WÁTLING-STREET , ( Géogr. ) grand chemin de la 
Grande-Bretagne , feit par les Romains, & qui s'étendoit 
depuis le nord du pays de Galles , jufqu'á l'^xtrémité méri-
dipnale; de Kent. X V I I . 592. b. 

"WATSÓN, fes expériences fur réleílricité. IV. 343. b. 
344- a. - í 

W A T T A T A L I , ( Bou exot. ) arbre qui croít au Malabar. 
Ufages que la médecine en tire.̂  XVI I . 592. b. 

WATTEAÜ , ( Antoine ) peintre. V . 322. b. 
W A T T E V I L L E , ( Jean de ) abbé. Suppl. L 835. a. 
W A U B O U R G , ( Richard de ) Suppl. I1L 846. a. 

W E 
W E C H E L , ( Chrétien & André ) imprimeurs. V I H . 629. a. 
W E E N ( Géogr.) ou Huene, iíle de Suede., datís le dé-

woit du Sund, XVIÍ. 59.3.«. remarquable par les ruines du 

fameux cháteau d'Uranibourg, autrefois ía demeure de Tycho» 
Brahé. Vers du comte de Píelo fur cette ille. Du teins de 
l'aflronome Danois , l'iíle de Ween étoit l'afyle Ou le templé 
de tous les arts , & il y aVoit raffémblé pour fes difciples 
tomes les douceurs & toutes les cOmmodités de la fie. MaiS 
á la honte de fa nation, cet hommé célebre fe vit bientót 
dépouillé de fon ille , & l'on'.poufla la fage jufqu'á faire abat­
iré tout ce qu'il avQit fait confirüire. Réflexions fur ce fujet* 
Ibid. b. — Voye^ ÜRANIBÓURG. 

W L E R T , ( Géogr. ) petite Ville des Pays-Bas , dans le 
Brabant. Obfervations fur Jean de "Weert, natif de cetté 
ville. Origine des chanfons fur Jean de Weert. XVI I . 594. 2?. 

W E I D L E R , {Jean Fridéric ) fes oUvragés añfonómiqüeS. 
Suppl. I. 664. a. 

W E I G A T S , délroit de , ou Végat^ ,'ón Vaigat^, ( Gcogr. ) 
détroit entre les Samogedes & la nouvelle Zémble. Diverfes 
tentatives faites pour trouver par ce détroit un paflage á La 
Chine. Obfervation fur la poflibilité de ce paíTage. GlaceS de 
l'Océan feptentrional 8c du détroit de Weigafs. X V I I . 594.^4 
Défaftre aífreux dü chevalier Hugh Wilonghby fur cette: 
mer. Ibid. 595.a. 

tVeigats, glaces abohdántés dans ce détroit. V i l . 688. <Í. 
W E I G E L , ( Vakntin ) XVÍ, ¿58, a. 
W E I G E L I U S , {Erhard ) fes ouvíages fur le tetrdÚUi 

X V I . 209. a. 
, W E í L , ( Géogr. ) petité ville d'Aílemagrte, dans le dtiché^ 
de.Wirremberg. Remarques fur Jean Brenfiu.sou'Brentzen , 
miniflre luthérien , rté dans cette ville. X V I I . 595. a. 
, W E I S B A D E N , ( Géogt. ) bains chauds, leur ancign noni. 

X . 208. b. 
; W'EISSEMBOURG, en ^V^w,(G%r . )vi l ledeFrar t - ; 

ce en Alface. Soft ancíenneté. Obfervations hiftoriques fur 
cetfe ville. XVI I . 595. b. 

WEISSEMBOURG , en Ñordgaw , ( Géogt: ) pet'üe ville im-
périale, dans le cercle de Franconie. Ouvnige de George-1 
Abraham Mercklinus , médecin, né dans ce lieu. X V I I . 

WEISSEMBOURG , (. Géogr.) petite ville da Trañfylvanie. 
XVII . 596. a. 

WEISSEMBOURG, dans le Simmenthal, {Géogr.) fes bains. 
Suppl. IV, 793. a. 

W E I T , dan/e de Saint- ( Médec.) IV . 628. a , b. 
WEITBRECHT , ( Jo/ias ) anatomifte. Ses ouvrages, 

Suppl. I. 408. a. Suppl. IV. 358. a. X V . 750. a. 
W E L C H S : obferVatiort fur Ce nom ^ que les Allemands 

donnent aux Francois, V I L 185. d. 
W E L L A T , efpece de plante. Suppl. 1. 371. di 
W E L L I A - T A G E R A , {Botan.) plante filiqueufe du Ma­

labar. Sa defeription & fes ufagés. X V I I . 596. a. 
W E L L S , ou , (Gí'og-r. ) ville d'Angleterre dans !é 

Sommerfetshire. Origine de fon nom. Grotte remarquable 
fur la montagne de Mendip , prés de Cette Ville. Obferva* 
tiorts fur Georgés B u l l , tliéologiet^ né á Wells en 1634, 
X V I L fg6. a. Réflexions fur la loi du concile de Nicée , á 
l'occafion (Tun ouVragé dé cet auteur fur ce fujet, Ibid. b. 

W E M B D I N G E N , ( G^gr, ) ville d'AUemagne , au c,er-
ele de Franconie, Obfervations fur Léonard Fuchfius, mé« 
decin & botaniñe, né dans ce lieu. X V I L 596, b. 
" W E N D E N , { Géogr.) ville de Pologne. Comment elle fut 
détruite par fes propres.habitans. Suppl. I. 833.a. 

W E P F E R , ( J . jaeques) anatomifte, Suppl. I. 397, b. Suppl. 
IV, 350. b. 

W E R B E N ,.( Geogr,) filie d'AUemagne, au cercle de la 
Baffe-Saxe, Obfervations hiftoriques fur cette ville. X V I I . 
597- a. • 

W E R E G I L D , {Droit faxon •) amende qu'on payoit du 
tems d'Aífred, chez les Anglo-Saxons, dans le cas du meur-
tre involontaire. X V I L .597. b. 

W E R E L A D A , ( Hift. mod. ) ferment par lequel, chez 
les Anglo-Saxons, on fe juftifioit d'une aecufation d'homicide-
pour fe difpenfer de payer l'amende infligée, comme peine 
dé ce crime. Détails fur cette amende 8c fur les formalités 
de ce ferment. XVII . 597. b. 

W E R L A M , ( Géogr. ) autrefois Verolamium. X V I L 79. b. 
W E R S T , {Arpent.) mefure itinéraire de Ruflie de.547 

toifes. Cette mefure c.onfervéc depuis les Grecs. Parties ali-
quotes du werft. Suppl. I V . 1O03. b. 
. W E R T A C H , ( Ge'ogr. ) fleuve d'AUemagne S fonancién 

nom. X V I L 308. a. 
WESER, le, {Géogr.) riviere d'AUemagne. Defeription 

de fon cours. Le Wefer eft le Vifurgis, fi fameux dans l'hi'f-
tóire. Voyez ce mot. Evéneraens qui l'ont rendu célebre. 
XVIL 598. b. 

WESTFRISE , ( Gf'ogr.) aflemblée des étass de Hollande 
& Weftfrtfe. Portsde Weftfrife. VIII. 245. b. 

W E S T - H A M , ( Géogr. ) paroiífe d'Angleterre dans le 
comté de Kent. Bouleveríement étrange arriVé en 1596, i 
un mille & demi de Weft-ham, par un enfoncement d'un 
efpacc confidérable de terréiñ, X V I L 558. b. 
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WESTMANIÉ, ( Géogr. ) pfovince de Suede i tourBe 

qu'on en tire. X V I . 469. b. 
"VfEST-MORLAND , ( Géogr. ) province d'Angleterre. 

Ses boriies & fon étendue. Origine de fon nom. Qualité du 
pays. Ses principales rivieres 8c fes lacs. Auteur qui en a 
donné l'hiftoire naturelle. X V I I . 599. a. Obfervations fur 
les iiommes de lettres que cette province a produits. Chrifto-
phe Potter. Thomas Barlow. Gérard Laugbatn. Jbid. b. Jenn 
Barwick. Jean M i l : fes réflexions fur le cuite & les honneurs 
rendus á la Sainte Vierge. Ibid. 600. 4. Réflexions de M . 
Bentley fur ees variantes, fur celles des auteurs profanes , 
& fur rutilité des unes & des autres. Ibid. b. Jean Smith. 
Lancelot Addiffon. Ibid. 601. b, 

W E S T - R I D I N G , ( Géogr. ) quartíer occidental du duché 
d'Yorck. Sapopylation. Qualité &pfodu£lionsdu pays .XVH. 
602. a. 

W E S T E R N E S , ijles, ( Géogr.) fuuées k Toccident de l 'E-
cpffe , au nombre de 44. Leurs habitans. Obfervatión fur les 
plus remarquables deces ifles. XVII . 60a. b. 

Tf̂ ejlernes, ifles. Propriété extraordinaire des habitans de 
quelques-unesde ees ifles. X V I I . 570.^. 

W E S T M I N S T E R , {Géogr.) ville d'Angleterre á l'occi-
dent de Londres, avec laquelle ellene fáit plus qu'une méme 
ville. Cependant elle a fes droits & fa jurifdiíüon féparés. 
Origine du nom de cette ville. Gouvernement de Weñmin-
fter. XVI I . 603. a. Obfervations fur le poete Benjamin 
Jóhnfon , qui fut enterré en 1637, dans l'abbaye de ce lieu ; 
íur Thomas Betterton , eftimé généralement le meilleur 
adleur qui ait paru fur le théatre anglois, aVant le fameux 
Garik.; Ibid. b. fur le poete Nathanael Lee; fur Guillaume 
Beyeridge , évéque de S. Afaph; Ibid. 604. a. & enfin fur 
Martin Folkes, de la fociété royale de Londres. Ibid. b. 

WESTMINSTER, églifede,{ Topograph. de Londres) hifloire 
& defeription de cette églife. X V n . 605. b. 

WESTMINSTER , falle de, ( Topograph. de Londres ) grande 
falle que fit conñruire le roi Guillaume I I , vers Tan 1098. 
C'eft dans cette falle que s'affemble le parlement d'Angle­
terre. On prétend qu'elle n'eñ aujourd'hui qu'un débris du 
palais qu'Edouard , le confeífeur , eleva prés de l'abbaye , 
6c qu'acheva Guillaume II. XVI I . 605. ¿. 

W E S T P H A L E , {Jean) imprimeur. VIII. 629. a. 
W E S T P H A L I E , ( Ge'ogr-) cercle d'AUemagne, qu'on 

áiyife en province & en duché. Etats de ce cercle. X V I I . 
606. b. Ses anciennes bornes. Peuples qui ont habité ce 
pays. Quels font les plus anciens priiices de la Weflphalié 8c 
de la Saxe, dont i l foit parlé dans l'hiftoire. Bornes de la 
Weflphalié moderne. Qualité du pays. Ibid. 667. a, 

Weflphalié. Etymologie de ce mot. X I . 691. a. Cercle de 
•Weflphalié. IV. 70. b. Suppl. 1. 311. b. Traité de Weflpha­
lié. IV . 71. b. Suppl. III. 21. b. 23. a. Tribunal fecret de 
Weflphalié. X V I . 630 .^* . 

W E S T S E X , {Géogr.) anclen royaume d'Angleterre á 
l'occident de Suffex. Origine de ce royaume. Quelles étoient 
íes principales villes. X V I I . 607. a. Comment fa fltuation 
le rendoit confidérable. En quel tems i l rejut l'évangile. 
Ibid. b. 

W E T T I N G E N , {Géogr.) bourg de SuiíTe,aucomté de 
Bade. Infcription & médailles trouvées dans ce lieu. XVÍI. 
607. a. 

W E X I O , {Géogr.) ville de Suede. Quvrages de Michel 
Wexionius, né áms cette ville. XVI I . 608. a. 

W H 
W H A R T O N , ( Henri) auteur anglois. X I . 227. b. X V I I . 

642. b. 
WHARTON , ( Thomas ) médecin anglois. X V I I . 675. b. 
W H E A L L E P - C A S T L E , ( Géegr.) lieu d'Angleterre dans 

la province de Weftmorland. Monumens d'antiquité qu'ón y a 
trouvés. X V I I . 608. a. Chemin pavé que Ies Romains tirerent 
delá jufqu'á la muraille. Ibid. b. 

W H I C H C O T , ( Benjamin ) prédicateur anglois. X V . 
144-

W H I D A H , (Geogr. ) petit royaume d'Afrique. Deícrip-
tíon du pays qú'ií renferme. Obfervations fur les habitans & 
fur leur cuite. X V I I . 608. b. 

WH1SCK, le, { Jeux) éxplication de ce jeu de cartes. 
X V I I . 608. b. Chances ou hafards de ce jeu calculés par M : 
de Moivre. Solution de ce probléme, trouver le hafard que 
celui qui donne les cartes aura quatre triomphes. Ibid. 609. 
a. Quelle eft la capacité des haíards, qu'un joueur ait á ce 
jeu trois cartes d'une certaine couleur. Ouvrage a confulter 
fur le jeu du whifek. Ibid. b. 

W H I S T O N , ( Guillaume ) fon fentiment fur la forma-' 
fion du monde, III. 158. í . fur la caufe du déluge, 677. b. IV. 
799. a , b. fur h création , 439. b. fur l'enfer , V . 667. U fur 
les prophéties & fur la prétendue. altérStioh des livres fáíiits. 
XIII. 464. b. 

W H I T E , ( Thomas ) tailleur: école qu'il a fondee a Londres. 
IX. 683. ¿. 

W H Y T T , {Roben ) anatomifte. Suppl. l . 4 i í . b . Suppl. IV, 
361. ¿. 

W I 
W I C K A M , ( Guillaume ) prélat anglois. X V I I . 624. a. 
W I C L E F I T E S , ( Hifl. eccl. ) feéle d'hérétiques, qui prit 

naiffance en Angleterre dans le quatórzieme fiecle, & tira fon 
nom de Jean Wiclef, profefleur dans l'univerfité d'Oxford. 
Hifloire de cethéréfiarque.XVII. 610. b J 

JViclefites , nommés Capuciáti , II. 640. b. lolards. IX. 680. 
b. Obfervations fur Jean Wiclef & fa doílrine. IX. 760. a. 
X V I I . 675. ¿. 

W I D M A N S T A D I U S , {Jean Alhert) jurifcoilfülte, &c. 
XVH.374.é . 

W I E C L I C Z K A , ( Géogr. Mineral. ) defeription des raines 
de fel de ce lieu. X I V . 915. b. &c. X V I I . 260. b. 283. a. 
vol. V I des planches , Regne minéral, feptieme colleclion ^ 
planche 7. 

WÍECNOVIECKI , ( Michel ) roi de Pologne. XI I . 
934- a. 

W I G A N , ( Géogr.) ville d'Angleterre , dans la province 
de Lancaftre. Obfervatión fur une fameufe fource qu'il 
y a k Wigan, qu'on nomme le puits brülant. X V i l . 612. a. 

WIGHS , {Hift. mod.) partí oppoféá celui des Torys, deux 
faélions fameufes en Angleterre. Origine & fignifkatiori des 
noms de Wighs & de Torys. X V I I . 612. a. Principes des 
Wighs. Quoique les 'Wighs foient extrémemeut cppofés 
au partí déla cour , cependant, foit ménagement, foit autre 
vue de politique , la cour ne laifle pas que de les employer. 
Ibid. b. 

Wighs & Torys, voye^ ce dernler mot. En quel tems les 
épifeopaux & les presbytériens fe rapprocherent & for-
merent les deux branches de Wighs & de Torys mitigés. V . 
812. b. ' • 

W í G H T , fifle de { Géogr.) ifle fur la cote méridionale de 
l'Angleterre. Sa population. Elle portá autrefois le títre de 
royaume. X V I I . 612. ¿. Différens noms qu'elle a eus ancien-
nement. II paroit qu'elle fut autrefois une prefqu'ifle attenímte 
á l'Angleterre. Ses produílions. Obfervations flir deux hom-
mes célebres , nés dans cette ifle; Thomas James j favant 
théologien, & Robert Hooke, grand phyflcien du dernier 
fiecle. Inventions & découvertes de ce dernier. Ibid. 613. <z, 
b. Ouvrages á confulter fur la vie , les expériences & 
les obfervations philofophlques du doíleur Hooke. Ibid. 
615. a, b. 

Wight. Chef lleude cette ifle. XI . 122. ¿i. Portde cette ifle 
nommé Cowes. Suppl. 11.649. b, 

W I L D E , ( / . C.) anatomifte. Suppl. 1.410. a. 
W I L D E N H A U S , ( Géogr. ) paroiffe de SuiíTe dans le 

Tockenbourg, connue dans l'hiftoire , pour avoir été la 
patrie d'Huldrie Zwingle. Obfervations fur la vie ^ X V I I . 

•615. a. le caradere Ce les ouvrages de ce réformateur. 
Ibid. b. 

W I L D F A N G I A T , {Hift.md. Drohpublic) droh de l'é-
leíleur palatin ; qui confifte á réndre ferfs les bátárds & les 
étrangers qui viennent de leur propre mouvement s'établir 
dans le Palatinat. XVI I . 616.Í. 

W I L H U G B Y ' , fes ouvragés d'orriithologie, 5 ^ / . I V . 
187.a. , 

W I L K I N S , ( Jean ) évéque de Chefter en Ailgíeterre. 
X I . 230. b. Sés obfervations fur Tarche de Noé. I. 607. b. 

WitKiNS, {David)fes ouvrages en langiiecópte,5a/y/.IÍ. 
J92. b. 

W I L L t G H , ( Jofe ) médecin & littérateur. X I V . 186. a. 
W1LLIS , ( Anat.) ouvrages de cet anatomifte. AcccíToire; 

.&ophthalmique de Willis. XVII . 6i6.>. 
Willis , {Thomas) doílrinede ce rtiédetin fur le fang & 

les inflammations. Vlí í . 710. b . j £ i . ¿.Sur la faignée.XlV. ^04. 
^.Obfervations fur fes ouvrages, XVIL620. b.Suppl. I. 397.^. 
Suppl. IV; 350. ¿. 

W I L L O ÜGHBY , ( Hugh ) fon defañre au détroit de 
Weigatz.XVir. 595. a. 

W I L M E , {Hifl.) l'un des dieux delTnde, fils de Para-
brama. X I . 885. a. , . 

W I L M O T , ( Jean ) poete. X I . 728. b. 
W I L S O N . Heureufe application qa'il a faite despropríétés 

del'éther, découvertes par Newtón , pour expliquer lésphé-
nomenes de réleftricité. V I . 617. á,¿¿ 

W I L T O N , ( Géogr.) yille d'Angleterre dans le "Wiltshire, 
patrie de Jofeph Adiflbn , grand poete , judicieaX' critique , 
& l'un des meilleurs écrivains de fon fiecle. Obfervations fuf 
fa vie & fur fes ouvrages. X V I I . 617.a, b. 

W I L T S H I R E , ( Géogr. ) province méridionale d'Angle­
terre. Ses bornes & fon étendue. Députés au parlement que 
cette province riomme. Se& principales rivieres. Q113'"1̂  & pro-
duíiions du pays. Obfervations fur la v ie , X V I I . 619. & les 

ouvrages 
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eüVrages d'Edouard Hyde > conite de Clarendon l & gtand 
chancelier d ' A n g l e t e t - r e . ¿ . Autres perfonnes diíllnguéfs 
dans les lettres , quifont nées dans cette provinca; Waker 
Rawleg pu Raleg, neveu du navigateur; Fran^ois Potter, 
théologien; Ibid.' 620. a. Thomas Wi l l i s ; Jean Scott; Jean 
Norris ; Jeau Hughes ; Edmond Ludlow. Ibid. b. Obfervation 
íurles ouvrages & la philofophie de Hobbes, né a Malmef-
bury en Wiltshire. Ihid. 621. ¿. 

WIMBURMINSTÉR, ( Géogr.) gros bonrg d'Angleterre 
dans le Dorfetshire. Qc bourg s'eft ¿levé ñir les ruines d'une 
plape ancienne., noipmée FidduglatÜla > & que les Saxons ap-
pellerent Tf̂ nbarnham ou Chofesremarquables 
dans ce lieu. X V I I . 621. ¿. 

• W I M P H E L I N G E , (Jacques) homme de lettres. X I V . 
761. a. 

WÍNGHELSE A , ( Anne, comtejfefc) X V . a. 
W I N C H E S T E R , ( Géogr.) ville d'Angleterre, capitale du 

Hampshire. Précis de íbnhiftoire. X V I I . 622. a. Son évéché. 
Obfervarions fur deux rois, pere & fils, nés á Wincheñer; 
Henri IÍI & Edouard I. Ibid. b. Ouvrages de Thomas Bil -
fon , favant théologien, & évéque, auffi né dans cette ville. 
,Ibid. 623. a. < 

Wlnchcfler , autrefois Venta-Belgarum. X V I I . 24. a. 
W I N C K E L M A N N , ( Jean ) fa logique d'Ariftote. I. 

718. ¿. 
fFítickelmann , célebre antiquaire. Son hifloire de l'art 

chez les anciens. Suppl, III. 254. b. Analyfe de ce qu'il a 
écrit í'ur les Etrufques dans cet ouvrage. Suppl, II. 901. 
a , i . &c. 

W i N D I S C H , ( Géogr.) ville de Suiffe, au cantón .de 
Berne ; c'eñ dans cette villq qu'il faut chercher les refies . 
infortunés de l'ancienne Vindoniffa, dont les Romains avoient 
fait une place d'armes , pour arréter l'irniption des Ger-
mains. Obfervations hiftoriques fur Vindoniffa. Monumens 
d'antiquité trouvés a Windifch. X V I I . 623^. 

Windifch , autrefois Vindoniffa. X V I I . 308. ¿. 
"WINDSOR, {Géogr.) bourg d'Angleterre dans le Berckshire. 

Maifon de plaifance que les rois de la Grande-Bretagne ont 
dans ce bourg. XVII . 623.^. AnecdotefurGuillaumeWickam, 
qui avoit été chargé, par Edouard III , du foin d'élever & 
d'embellir ce palais. Situation riante de ce cháteau. Obfer-
vatipnsfur deux rois d'Angleterre, nés á Windford, Edouard 
I I I i Ibid. 624. a. Henri VI , & fur trois autres rois, qui 
ont été enfévelis dans une chapelle de ce cháteau ; Edouard 
I V , H e n r i VIII , Ibid. b. ScCharles I./¿i<f. 625. ¿.Réflexions 
fur la mort tragique de ce roi. Ibid. 626. a. 

W I N F R I E D S - W E L L , ( Géogr. ) ou fontaine de Win-
fride ; c'eft une fontaine d'Angleterre au pays de Galles , 
dans le comté de Flint. Tradition fuperñitieufe fur cette 
fontaine , dont le favant évéque d'Ely , Guillaume Fletwood , 
a défabufé le public. XVII ; 626. b. 

WINSHEIM. Ses tables de géographie & d'aftronoraie. 
5 « ^ / . IV.879.¿.882. ¿. 

W I N S L O W , ( Jacques-Benigne ) extrait de fon traité fur les 
mufcles. IV. 65 5. b. Ses ouvrages. Suppl. 1,405. p. Suppl.lV. 
100. ¿.3 5 5.¿. 

W I N T E R , écorcede, {Mat. médic.)y. ^<¡o..d. 
"WINTERTHOUR, ( Géogr. ) ville de Suifíp a« cantón de 

Zurich. Monumens d'antiquité trouvés dans fes environs. 
XVI I . 627. a. 

W I N T R I N G H A M , ( Clifton ) anatoraiftc. Suppl. 1.419. a. 
Suppl. IV. 359. "Z. 

WIRCÍSBENY, {Henri-Augujle ) phyfiologifte. Suppl. IV. 
363.¿. _ 

W I R S U N G , (v4ní2Wm.) fort tragique du célebre ana-
tomifte , J . George "Wirfung. Conduit pancréatique , ap-
pellé canal de Wirfung. X V I I . 627. a. Voyc^ Suppl. I. 
397. a. 

W I R T Z B O U R G : de téveché & <k Tévéque de , ( Géogr. ) 
I V . 68- a.Suppl.1. 311.tf. 

"WISBICH, ( Géogr.) petite ville d'Angleterre dans la 
province de Cambridge. Cette ville repverfée en 1236 , 
parl'Océan. Son cháteau relevé fur la fin du quinzieme fiecle. 
XVII.627. ¿. 

WISCHER , ( Comeille ) graveur. VII. 870. b. 
W I S E M A N , chirurgienanglois.111.350.^.354. a. 
WISIGOTHS , ( Géogr. anc.) voye^ GOTHS. Deftruñion 

de leur monarcliie en Efpagnc. Suppl. IV. 6ói . b. Reñe de 
Wifigoths dans le Béarn. II. 530. b. Obfervations fur les 
loix des Wiíigoths. IX. 647. a. 652. a. 662. a. Voyfi V l -
SI GOTHS. 

W I S M AR , ( Géogr.) ville d Allemagne , dans le cercle 
de baffe Saxe. Ses révolutjgns. Ouvrage de Daniel-George 
Morhof, favant littérateur , né á Wifmar. X V I I . 627. b. 

W I S T N O U , voy^VisTNOU. 
"WITHBY, ( Daniel) obfervations fur fa vie & fes ouvra-

ees. X I . 230. h. X I V . 441. a. 
WITSEN. Sa relation fur le nord-efl; de l'Afie. Suppl. I. 
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639. <t 
Tome II. 

• WITTÉNA-GÉMOT, { Hift. d'Anglet,) parlement des 
anciens Saxons : c'étoit Talíemblée genérale du fénat & du 
peuple. Dans le "Witténa-gémot, tenu á Calcuth , il fut or-
donné que les rois feroient élus par les prétres & les anciens 
du peuple. X V I I . 628. a. 

W I T T E N B E R G , {Géogr.) ville d'AUemagne dans le 
cercie de la Haute-Saxe. Médecins dillingués , nés á W i t -
tenberg; Grégoire Nymannus & Abraham Vater. XVII» 
628. b. 

W I T T I K I N D .-lleude fa fépulture. IÍ. 806. <z. 
W I T Z , {Hift.mod.) motque les Mofcovitesajoutentáleut 

nom de famiüe. VI . 831. ¿. 
W I U M , ( Edouard- Fierre ) anatomifte. Suppl. 1.40 5. ¿. -

w o 
W O D E N , {Idolatr.fasonn.) dieu de la guerre, chez les 

anciens Saxons. Le mercredi lui étoit confacré. Les Saxons ré-
vérerent auffi fa fenimeFriga, Sí lui confacrerent le vendredu 
X V I I . 629. ^ 

W O L D A , ( Géogr. ) lac de Mófcovie : canots qu'on volt 
fur ce lac. II. 621. tí. 

W O L F , ( Chrijliern de) philofophé allemand. Perfécution 
que lui attira fon zele á défendre l'harmonie préétajílie de 
Léibnitz. VIII. 54. b. Analyfe de fa dpdrine fur les facultes 
de l'arne. I. 338. b. Airométrie de "Wolf. I. 239. a. Son fen-
timent fur le beau. II. 170. a. Son traité de coí'mologie. IV. 
294. b. Ses éléméris de mathématiques. V . 497. a. Notion 
qu'il donne de l'adion en méthanique. IV. 295. a. VII . 
115. b. Obfervations fur fa logique. IX. 639. b. Son onto-
logie. X I . 486. h. 487. tí. Défínition qu'il a donnée de la 
philofophie.XII. 512. b. Commentil ladivife. 513. tí, ¿.Son 
traité de pyrotechnie.XIII. 606. b. Obfervation fur fa méthode. 
X I V . 123. ¿. 

WOLF , {Charles-Frédéric) anatomifte. Suppl. I. '413. í . 
Suppl. IV. 363.tí. 

W O L F E M B U T T E L , bibliotheque du duc de. II. ¿ 3 4 ^ . 
W O L F H A R T , ( Conrad) fa patrie, fes ouvrages. X I V . 

432. tí. 
W O L F I U S , {Jérome ) littérateur. XI . 404. a. 

• W O L G A i le , { Géogr.) riviere de l'empire ruffien. Def-
cription de fon cours. On obferve fur cette rivieve , qu'elle eft 
trés-poiffonoeufe 8c que fes bords font par-tout égaleraent 
fértiles. XVÍI. 629. ¿. 

Wolga. Ses autres noms. Suppl. I. 667. b. Nombre des 
rivieres qui fe jettent dans ce fleuve. V I . 868. a. Ses ent-
bouchures. 869. b. Mois de l'année oü fe fait la crue de fes 
eanx. Ibid. a. Vaiffeaux plats dont on fe fert fur le Wolga. X V . 
547. tí. 

W O L L A S T O N , ( Guillaume) favant anglois. X V . 
488. ¿. 

W O L M A R , ( Melchior) deRotwell en Suiffe.XIV. 385. 
tí , b. 

WOLOSSEZ , {Médec.) maladie connue en Sibérie , 
qui fe manifefte par un abcés dans lequel le pus ou la 
matiere fe change comme en un pelotón de cheveux. 
Caufede cette maladie. Remede employépar les gensdu pays, 
XVI I . 630. tí , b. 

W O L S E l , ( Thomas) précis de fa vie. VIII. 901. ¿, 
W O L S T R O P E , ( Géogr.) bourg d'Angleterre dans le comté 

de Lincoln., oü naquitlfaac Newton, le jour de Noel , V . 
S, de l'an 1642. C'eft dans cet homme merveilleux, que 
l'Angleterre peut fe glorifier d'ayoir produit le plus grand 
& le plus rare génie, qui ait jamáis exifté pour rornement & 
l'inftruélion de l'efpece humaine. Obfervations fur fa vie, fes 
découvertes & fes ouvrages. XVII . 630. a , b. Honneurs qui 
lui furent rendus aprés fa mort. Ses funérailles. Son épitaphe, 
Caraélere de ee grand homme. Ibid. 634. a , b. Ouvrage ácon-
fülter. Ibid. 635. tí. 

W O Ó D S T O K , ( Géogr.) ville d'Angleterre dans Oxford-
shire. Maifon royale que Henri I fit bátir dans ce lieu, 
Tombeau & épitaphe de la belle Rofemonde, qui fut enterrée 
a Godftow, dans le couvent des religieufes. Woodftok qui 
étoit un domaine de la couronne , fut aliené en faveur du duc 
de Marlborough. Monument fingulier qui fe trouve prés du 
confluent de la Tamife §c de la riviere Evenlode. X V I I . 635. 
b. C'eft dans la maifon royale de Woodftok, que naquit le 
vaillant Edouard , furnommé le prince noir , fils d'Edouard 
III. Evénemens remarquables de fa vie ; caraflere de ce prince, 
Ibid. 636. tí. Obfervations fur la v ie , le caraílere & les ouvra­
ges de Géoffroi Chaucer , le pere de la poéfie angloife , con-
temporain du prince noir, 8c né comme lui á Woodftok. 
Ibid. b. 

W O O D W A R D , {Jean) fon fentiment fur le grand 
abime. I. 26. a , b. Effets du déluge felón cet auteur. IV . 
800. b. V I L a u . tí. Son fentiment fur la formation des 
montagnes, X . 675. a. & fur l'origine des conches de la 
terre. X V I . 166. b. 170. a, Ses ouvrages. Suppl.l. 406. a. Suppl. 
IV. 3 56. tí. 
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W O O L S T O N , ( T/tomas ) olífervations fur fes ouvrages * 

•íavans qni l'ont réfuté. XI . 230. b. 
W O R C E S T E R , ( G e o ^ . ) viUed'Ángleterre, capltale du 

Worceflershke. EÚe fut bátie par les Romains. LesDanoisla 
pillerent en 1041 , & elle fut défolée par un incendie en 
i i i 3 . Differensnoitisqu'eUe a eus. Son étatpréfent. Evéché 
<le Worcefler. Obfervations fur la vie de Jean Somers, grand-
chaneelier d'Angleterre, qui naquit á Worceíler en 1651. 
Elogequ'en faitÁddiílon.XVII. 637. t. 

WORCESTERSHIRE , ( Géogr.) province d'Angleterre. 
Ses principalesrivleres. Qualité &produ£t¡ons dupays. Ob­
fervations fur les ouvrages de quélques favans , nés dans cette 
province; Thomas Littleton; Guillaiune Habington ; XVI I . 
6^8. b. George Hooper; Ibid. 639. a , b. Samuel Butler , au-
teur d'Hudibras.iíii. 640. a , b. 

WORKUM ,( GÍO .̂ ) petitevilledesPays-Bas, dans la 
Hollande méridionale. XVII . 641. b. 

WORKUM , (-Géogr.) ville des Pays-Bas dans la Frife. Ou­
vrages'de deux Iktérateurs diftingués, nés dans ce lieu. Pe-
.treius Tiara ; Lamben Bes. XVI I . 641. b. 

W O R M S , ( Géogr.) ville libre & impértale d'Allemagne , 
áans le palatinat du Rhin. Etat préfent de cette ville. Ob­
fervations fur le pape L é o n l X , élu á Worms en 1048, 
& fur Jean-André Schmidt , profeíTeur en théologie á 
Helmftadt, néá Worms en 1652. De l'éyéché de Worms. 
X V I I . 641. & 

WORMS, (deí'évéque d e ) l W M . a . 
W O R S T E D , ( Géogr. ) bourg d'Angleterre dans la pro­

vince de Norfolk. Henri Wharton, favant théologien, naquit 
dans ce bourg en 1654. Obfervationsliirfon traitéducélibat dii 
•clergé. II entreprend de prouver dans cet ouvrage les quatre 
propofitions íiiivantes. i0. Le célibat du clergé n'a été inñitué, 
n i par Jefus-Chriñ, ni par fes apotres. 20. II n'a rien d'excellent 
en fo i , & ne procure aucun avantage réel á l'églife & á la re­
ligión chrétienné. 3 o. L'impofition du célibat á quelque ordre 
ide perfonne que ce foit, eftinjufte, & contraire á la loi de 
Dieu. 4°. II n'a jamáis été preferit nipratiqué .univeríiellement 
•dans l'ancienne églife. X V I I . 642. b. 

W O T T O N , {Henr i ) lK . i i9 . a . 
WOTTON , ( Guilluume) im des plusillüñresfavansde notré 

r1ecle.XV.637.*. 
W O U W E R M A N S , ( PMippe ) peintre. V . 3 24. a. 
W O W E R , deHanibourg.Sesouvrages.VEI.34.^ 

"W Y L 
W R 

W R A T I S L A S , duc de Bohéme. Suppl. II. 7. a. 
W R E D E N , ( Jean-Ernejl ) anatoraifle. Suppl.\.4o6.a. 
W R E N , ( Chrijlophe) antiquaire. Ses découveítes fur le 

pendule. XII . 300. b. 
WRISBERG , .( Henri - Augufle) anatomiñe. Suppl. \ i 

414.a. 

W U 
W U L T E I U S , . ( Hermán) XVI I . 607. h. 
W U R T C H A F F T , {Hift. mo<L d'AlUm.)znáervcx féte de 

l'hóte ou de ThóteíTe, dont l'empereur Léopold renouvella la 
célébration en l'honneur de Pierre-le-Grand. X V I I . 645. a. 
Defcription de cette féte. Ibid. b. 

W U R T E M B E R G ou Wirtemberg , ( Géogr.) duché fouve-
rain d'Allemagne , dans la Souabe. Ses bornes & fon étendue. 
L'empereur Maximilien I l'érigea en duché, en 149^. Bran- [ 
ches de la maifon de Wurtemberg. Qualité & produftions du 
)ays. Obfervations fur quelques hommesdelettres, nés dans 
e Wurtemberg, & fur leurs ouvrages j Conrart, furnommé 

deLéonbergh, en latin Leonterius , X V I I . 64^. b. Jacques-
André , théologien luthérien ; Nicodéme Frifchlin; ^Egidius. 
Hunnius , théologien luthérien. Ibid. 646. a. 

W U R Z E L B A U , fes tables des réfraílioas aftronomiques.'. 
Suppl. IV. S99. L 

- W Y 
W Y C H E R L E Y , ( Guillaume ) poete comique. Anecdotes 

fur fa vie. Ses ouvrages. Son caraftere & fes talens. X V . 145. 
b. 146.a, h. 

W Y C K - T E - D U E R S T E D E , ( Géogr.) petite ville des Pays-
Bas , dans la proviiíce d'Utrecht. Obfervations hifloriques fur 
cette viüe. XVII . 646. a. 

W Y E , l a , ou Jfie, ( Géogr. ) riviere d'Angleterre dans 
la province de Derby. Fontaines remarquablesprés de íkfource. 
X V I I . 646. i . . 

W Y L ou Wylen , ou Weil , ( Géogr. ) petite ville de 
Suiffe, entre le Turgaw & le Toggenbourg, capitale des 
terres anciennes de l'abbé de S. Gall. Les quatre cantons , 
Zurich, Lucerne, Schwitz & Glaris , ont droit d'y teñir 
tour-a-tour un homme, qui aletitrede capitaine du paysJ 
X V H . 646. ¿. 

http://r1ecle.XV.637.*


X 
( Gramm.) nous tenons cette lettre 
des Latins , qui en avoient pris l'idée 
dans l'alphabet grec. C'étoit l'abré-
viation de deux confonnes reunies 
C. S. ou G . S. Différentes valeurs de 
Yx dans notre orthographe, au coni-
mencement, au milieu , & á la fin 
des mots. XVII. 647. a. Valeurs de 
X dans la numération romaine. Si-

gnification de cette lettre fur les monnoies de France. 
l i i d . b. 

X. Obfervations fur cette lettre. IV. 5^. a. Rapports dans 
Tarticulation des lettres s , x tk XVII. 685. a. Mots qui s'é-
¿rivent avec une « á la fin. Suppl. 111. 131. 

X , ( MctalU. Mona. Litt. ) on voit fouvent les lettres grec-
«pies X & P , jointes ainfi fur les anciennes médail-
les. M,. Ward fuppofe que ce caraftere eñ une abréviation 
ílumot grec X P H w l A , qniíigniñe monnoie, que Ton a gravé 
íur ees pieces pour indiquer leur cours. Ce caraílere fut 
enfuite tranfporté par Conftantin, fur fes monnoies & fes 
drapeaux , ponr défigner en abrégé le mot X P I K T O K . XVII. 
647. i>. Dans la fuite , cette marque fut employée dans les 
manuferits, fimplepient pour notes critiques, comme abré-
Viation du XPHK.IMON , ueíle. Ibid. 648. a , f). 

x : ( Ecrit. ) formation de cette lettre dans l'écriture. XVII. 
648. a. 

X ; ( Econom. rufliq.) piece de fer dans un moulin, qui porte 
lejnomdV. XVII. 648.^. , %fm{ n X A 

XACÁ ou Xekla on Siaka, auteur d'une religión répanr 
íduedansle Tunquin,la Chine & le Japón ,WJE^BUDSDOÍSME 
& SIAKA. 

X A G U A , {Bot.exotJ) le xagua d'Oviedo paroit étre le 
genipanier dont on a donné les caraderes au mot Genipa. 
Defcription de cet arbre comraun dans toutes les iíles de l'A-
mérique. XVII. 648. a. 

XAGUA , ( Géggr. ) por.t de Fifle de Cuba , un des plusbeaux 
ports de l'Amériqus. XVII. 648. a. 

XAHUALI, ( Botan.) arbre de laNouvelle-Efpagne.XVII. 
648. «. Ufages auxquels les Indiens emploient la liqueur qu'ils 
en tirent. Ibid. b. 
, XALCOCOTL , {Botan.) nom que les Mexicains don-

nentaunarbre qui paroit étre le méme que le goyavier. Pro-
priétés & ufages médicinaux de fes feuilles & de fon écorce. 
XVII. Ó48. L 

XAMABUGIS , ( Hift. mod. Superji. ) moines on bonzes 
japonois qui fulvent le budfdoifme ou la religión de Siaka. 
Dureté avec laquelle ils traitent les pélerins qui vont vifiter 
les temples de leurs divinités ,&auxquels ils fer vent de guides. 
XVII. 648.4. . 
. XAMDELLILHA , {terme de Relation) priere d'añion. 

de graces que font aprés le repas le? pauvres Arabes , 
lorfque leurs feigneurs les ont invités á leur table. XVII. 
648. i . 

XANSI, ( Géogr.) province de la Chine, voye^ CH^NNSI. 
: XANTHE , ( Mytholog.) sprés, le combat qui fut donné 

fur les rives de ce fleuye , fon lit fe trouva chárgé de corps 
jnorts , fon eau fe déborda, on en retira les cadavres, & on 
les brülafur un bücher. Fiélions d'Homere fur cet événement. 
XVII. 649. a. 

-. XAHTHE , {Géogr. anc.) trois fleuves de ce nom, favoir, 
1°. dans la Troade , a0, dans la Lycie , 30. dans l'Epire. 
Deux yiiles appeilées Xanthe, Tune dans la Lycic , XVII. 
649. a. l'autre dans l'ifle de Lesbos. C'eft de Xanthe, yille 
de Lycie, qu'écoit Olen , poete grec , plus anclen qu'Orphée. 
Ménécrate étoit de la méme ville. Ibid. b. 

Xanthe , voyq SCAMANDRE. Defcription du Xanthe & du 
Slmoís. XV. 2.03.a. 

XANTHIQUES, ( Anñq. grecq.) fétes des Macédoniens, 
qu'ils célébroient dans le mois Xanthus. XVII. 649. ¿.' 

XANTHIUM, ( Botan. ) genre de plante , q̂u'on a déjá 
caraítérifé fous le nom1 de petit glouteron. Ses efpeces. Def­
cription de la plus commune. Lieux oü elle croit. Ses proprié-
tés. XVII. 649. b. 

XANTHURUS des Indes, {Ichthyol.) poiffon nommé 
par les Hollandois geelfiard. Sa defcription. XVII. 650.-2. 

XANTHUS, {Hifl.nat.) efpece d'hématite ainfinommée 
par les anciens. XVII. 650. a. 

XANTHUS , ( Calend. des Macedón.) mois macédonien , le 
fecond du printems. XVII. 650. *. 

X E 
XANXUS , ( Conchyliol ) coquillage femblable k ceux 

avec lefquelson peintles Tritons. Lieux oíi on le péche. La 
compagnie hollandoife des Indes orientales débite ce coquilla­
ge a un prix fort cher. XVII. 650. a. 

XARAFFE , ( Comm. ) efpece de changeursdans les villes" 
de commerce de la cote de Malabar. Leur habileté a examiner 
letitredesefpecesd'argent.XVII. 650. <z. . • 

XATIVA , ( Géogr.) ville d'Efpagne au royaume de Va-^ 
knce. Inhumanité que Philippe V exer̂ a envers fes habi-
tans. Obfervations fur quelques perfonnes célebres , nées a. 
Xativa ; le pape Callixte III ; Jean-André, né mahométan 
& convertí au chriftianifme ; Thomas Malvenda , religieux 
dorainicain; Jofeph-Robert RiberajditrEfpagnolet, peintre. 
XVII.650.¿. 

XAVIER, ( Géogr.) cháteau d'Efpagne dans la Navarre $ 
ou Fran ôis & Jérome Xavier, oncle & neveu , prirenr 
naiflance. Obfervations fur ees deux fameux mifiionnaires , & 
fur les ouvrages de Jérome Xavier. XVII. 651. , 

Xavier, voyez Francois Xavier. i 
XAUXA ou la riviere de Maragnan , ( Géogr. ) une des 

plus confidérables rivieres de l'Amérique méridionale. Def­
cription de fon cours. Vallée de Xauxa. XVII. 651. ¿. Foys^ : 
MARAGNAN, 

XE " 
XENELASIE , de Lacédémone , { Hijl . aric.) drolt cíe' 

bourgeoifie , ou qualité de citoyen de Lacédémone. La loi 
xénélaíie empéchoit auffi qiie tout étranger eüt, a fa vo-
lonté , la libre entrée en Láconie. XVII. 651. b. Rien ne 
contribua plus á faire des Lacédémoniens une nation ifoléé^ 
que labelleloi de Lycurgue , de n'accorder , la xénélafie a 
aucun étranger, fans de preffans motifs. C'efl cette loi qui' 
contribua fur-tout á affermir la conftitution de Lacédémone • 
& toute la légiflation de Lycurgue. Elle étoit propre á pre­
venir toutes les violences & les perfidies dont les étrangers 
jaloux pouvoient fe rendre coupables , & á empécher les 
innovations que leur commerce ne manque jamáis de faire. 
dans le langage & dans les moeurs. 7¿i¿. 652. a. D'ailleurs 
le titre de citoyen de Sparte , devenu trés-difficile á obte-
nir , acquit un nouveau prix dans l'idée des étrangers. Quels 
furent les étfangers célebres en faveur defquels les Lacédé­
moniens firent une exception a leur loi. Ibid. b. Laxénélaíie 
n'empéchoit point les Lacédémoniens d'appeller ' chez eux-
des médecins , & d'autres perfonnes hábiles, á mefure qu'ils 
en avoient befoin. Comme auífi elle permettoit de recevoir . 
á Lacédémone les miniflres étraiígers, pour des raifons d'é-
tat, Comment les Lacédémoniens chércherent á expier le 
crime qu'ils avoient commis en précipitant dans un puits 
les ambaífadeurs du roí de Perfe. La xénélafie ne regardoic 
point les troupes étrangeres qui venoient au fecours de La­
cédémone. Ibid. 653 tí. Dans les tems de fétes, il étoit per-; 
mis aux étrangers de venir en étre les témoins. La xénélafie 
crut encoré devoir fe relácher dans les conjonftures en fa­
veur de quelques particuliérs , ou méme de quelques peu-
plés entiers que des raifons uniques rendoient agréables á la 
nation. Et fi quelques perfonnes eurent á fe plaindj-e de 

Taccueil des Lacédémoniens , c'eft á elles-mémes qu'elles 
durent s'en prendre. Ibid. b. Cette extreme atfention á ré-
primer l'affluence des étrangers dans leur pays, étoit d'au-
tant plus néceffaire, que ees étrangers s'aviferent quelque-
fois d'abufer des bontés dont on les honoroit, jufqu a cpm--
mettre de baffes infolences au milieu méme de Lacédémone, 
Magiftrats de Lacédémone appellés proxenes , étabiis pour 
avoir l'ceil fur les étrangers. Jamáis les étrangers n'eurent 
plüs de liberté de venir chez les Lacédémonieqs , que 
lorfqu'ils fe furent rendus maitres d'Athenes. Infenfiblement 
la xénélafie s'oublia , & les Spartiates perdirent leurs vertus, 
Ibid. 654'. tí. 

XÉN1ADE, philofophe cynique.IV. 598. tí. 
XÉNIES , (ZiííeVtíí.) préfens que les Grecs faifoient a 

leúrs hótes pour reaouveller l'amitié & le droit d'iiofpitalité, 
XVII. 654. tí. 

XÉNOCLÉE, (AíyíAo/.) difputequeeette.prétreffe de Del-
phes eut avec Hercule. XVII. 654.^. 

XÉNOCRATE, philofophe platonicien. XII. 749. b. 
XÉNOPHANE, fondatem- de la fette éléatiqueen Sicile. V ; 

449. b. Sa réponfe aux Eléates qui le coníultoient fur le cuite 
de Leucothoé. IX. 43 8. a. 

XÉNOPHON, filsde Gryllus, né a Athenes, Comment 
il devint difciple de Socrate. Ses ouvrages. XV. 264. b. 
Retraite des dix mille, conduite par ce capitaine. XIV. 213. 
k Son banniflement d'Alheñes. 755. a. Champ & temple 
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qu'il confacra k Diane d'Ephefe. XVI. 64. b. Féte cfu'il y 
inftitua en fon honneur. Ibid. Son goüt pour la chaffe. 917. 
a. Des harangues qu'il fait teñir á fes héros. Suppl. UI. 
291. a. Son ouvrage fur la république de Lacédérnone.1 
932. • . 

Xénophon, fculpteur anclen. XIV. 828. b. 
Xénophon , médecin de Claude, X. 291. b, 
XENXUS , {Hift. du Japón ) nioines japonois qu¡ profef-

fent le budfdoifme. Leur moráis corrompue. Leur doftrine 
affortie a leur morale. XVII. 654. b. 

XEQUE AIDAR, f u r n o m m é ^ i . II introduifit en Perfe 
lafeaed'Ali.Xll. 418..7. 

XÉRÉS, {Géogr.) IO. Xérés de Badajos , ville d'Efpagne 
dans l'Eftramadure. 10. Xerés de la Frontera , ville d'Efpagne 
dans l'Andaloufie. Qualité & produdions de fon terroir. 
3 o. Xérés de la Frontera , deux bourgades de FAmérique fep-
tentrionale. XVII. 654. b. 

XÉROPHAGIE , ( H¡¡¡. eccl.) nom qu'on donñoit dans 
la primitive églife aux joursde jeüne, auxquels on ne raan-
geoit que du pain avec du fel , & oü Ton ne buvoit que 
de l'eau. Etymologie du mota;e>o/7A<ígie.Cesjeúnesfe faifoient 
dans la femainefaintepar dévotion , mais nonpar obligation. 
XVII. 65 5. a. 

XERXÉS, roi de Perfe. II fut préféré á fon frere Arta-
bazane fon ainé. Suppl. I. 597. a. Comraent il rê ut les ci-
toyens de Sparte qui alloient s'offrir á lui pour expier l'at-
tentat commis á Lacédérnone dans la perfonne de fes am-
baffadeurs. XVII. 653. a. Suppl. II. 85. b. Son entreprife 
fur laGrece. VII. 913. a , b. Suppl. I. 670. a. 674. a. JLieu 
011 il pafla d'Afie en Europe. Suppl. I. 78. b. Secours que 
hii fournitArtemife. 601. a,b. Pourquoiil détruifit les tem­
ples des Grecs. XII. 413. ¿. II pille le temple de Bélus á 
Babylone. XVI. 68.6. Femme de Xerxés, Suppl. I. $62. a. 
Mort de ce roi. 597. a. 

X I 
XI-HOAM-TI, empereur chinois, ennemi de la philofo-

phie.IIÍ. 342.Í. 
XIMÉNA, ( Géogr.) ville d'Efpagne dans i'Andaloufie. II 

paroit qu'elle a été bátie par les Maures. Infcription qu'on y a 
trouvée. Le P. Mariana dit que la cávenle oü CraíTus vint fe 
cacher , étoit proche de Ximena. XVII. 655. ¿. 

XIMÉNÉS , cardinal, miniílre d'Efpagne. XVI. 431. b. 
— 433. a. II perfécute les Maures d'Efpagne. VIII. 774. b. 
Soins de ce miniílre pour augmenter & améliorer les laines 
de fon pays. IX. 179. b. Soins qu'il prit pour la compofi-
tion d'une bible polyglotte. XII. 939. a. 9^0. , í. XV. 69. 
¿.Bibliotheque de.ce cardinal á Alcalá. II. 236. a . ' 

XIN-AUM , empereur & philofophe de la Chine. III. 
342. b. ' ^ 

XIS 3 opinión des Perfes fur le feu facré qui bruloit 
dans le premier temple que Zoroaftre avoit elevé. VI. 
638.^. 

XINGU , le, { Géogr.) riviere de TAmérique méridionale. 
Defcription de fon cours. Arbres aromatiques qui abondent fur 
fesbords. XVII. 655. b. Pbyq;GHINGOU. 
• XIPHOIDE, Cartilage , ( Jnat. ) petite appendice du 
fternum. Defcription de ce cartilage. Ses variétés. Trou 
dans ce cartilage ou dans le fternum par ou paffent les vaif-
feaux mammaires internes. II arrive quelquefois que ce carti­
lage fe reláche & s'enfonce en dedans. Maniere d'en faire la ré-
duaion.XVII. ó ^ a. 

XIUS, empereur de la Chine, voye^ CHINGIUS. 

X O 
XOCHICOPALLI, {Bot. ) arb/e d'Amérique, commun 

dans la province de Méchoacan. Sa defcription. Liqueur qu'on 
en tire. XVII. 6^6. i . 

XOCHIOCOTZOL.^oMn.) nom que les Mexicains don-
nent á l'arbre qui fou rnit par incifton la réíine appellée liquidam- -
bar. Sa defcription. XVII, 65 6. í. 

XOCOXOCHITL, ( Bot.) arbre particulier á la proviflcé 
de Tabafco, dans la Nouvelle-Efpagne. Sa defcription. XVII, 
6^6. b. 

XODOXINS , ( Hij l . japonn.) bpnzes japonois de la 
feñede Budfo, qui ont en horreur lainorale de Xenxus.XVU. 
656. ¿. 

XOLO , ( Géogr.) grande ifie d'Aíie, dans l'Archipel des 
Moluques. II en a déjá été párlé fous le nom de Gilolo. Ceft 
dans cette ifle qu'arrivent tous les navires deBornéo. Qualité 
du climat & produílions du pays. Animaux 6c fruiis de cette 
iíle.XVIl 657.«. 

X O M O T L , ( Ornithol. ) oifeau d'Amérique , dont les In-
diens emploient les plumes pour fe parer. Sa defcription. XVII. 

65XOXOUHQUITICLIPATLI, ( Hift. nat.) nom améri-
cain d'une pierre du genre des jafpes. XVII. 657. a. 

' / ' ^ . / x - p ' - V ^ i ; ; . ; ^ 
X P , (Ziw.) obfervations fur ce chiffre qui fe volt en 

plufieurs endroits des catacombes , II. 758. b. & que Con-
llantin fit mettre fur l'enfeigne de fes armées, voyez La-* 
barum. On voit fouvent ees lettres fur les anciennes niédailles. 
XVII. 647. b. 

XPH2T02, (Infcript.) mot qui fe trouve fréquemment 
fur les tombeaux. XVII. 657. a. 

XVOA,{Mufiq.anc.) XVl l . ó t f . a . 
XPYZOwYAAS, {Anúq. grecq.) miniílre du temple de 

Delphes, adminiflrateur de tout ce qui regardoit la propreté 
de celieu facré. Ses fonílions. XVII. 657. «.Pourquoiil fut 
appellé gardien de l'or d'Apollan. lbid¡ b, 

• V : . ^ X U 
XUCAHA , (5oí , des Arabes), defcription de la racine de 

cette plante , que les Arabes ont célébrée pour fes vertus, mais 
qui nous eft inconnue. XVII. 657. b. 

XUCAR, ( Géogr.) fleuve d'Efpagne, autrefois Suero.XV. 
619.«. 

XUTTICHIUS, ( / ^ / í ) vie des empereurs & des Céfars 
par cet hiftorien. X. 229. b. 

• ; x Y 
XYLOBALSAMUM , ( Hifi. desdrog.) bois du baumier. 

Sa defcription. XVII. 658. íi. 
XYLÓCARPASUM, (^OÍ,^C. ) bois d'un arbre dontla 

gomme s'appelloit car/Jíi/ÚOT , & qui étoit encoré plus véne-
neufe que le bois méme. Nous ne connoiffons plus ni l'arbre ni 
lagomrae XVII. 658. a. 

X X I X M arboreum , {Bot.) arbriíTeaud'Egypte. Ses ufages 
& propriétés en médecine & en chirurgie.XVII. 658.«. Voyez 
COTONNIER. -

XYLOPHORIE, {Hift. anc. ) féte des Hébreux, dans la-
quelle on portoit du bois au temple pour l'entretien du feu fur 
l'autel des holocauñes. En quel tems elle fut inflituée. En quel 
mois on la célébroit. XVII. 658. a. 

XYLOSTÉON, (^0/.) carafteres de ce genre de plante. 
XVII. 6 58. a. Defcription de la feule efpece qu'on en connoiV 
Lieux oü on la troure. Ibid. b. 

XYNOGÉES, ( Hift. anc.) fétes des Athéniens , inñituées 
au fujet de la reunión que fit Théfée de toutes les bourgades 
de l'Attique en un feul corps de république. Etymologie du 
mot. XVII. 658.^. 

XYSTARQUE, ( Antiq. grecq. ) officier du gymnafe qui 
préfidoit aux xyftes , au flade , & á la paleñre. XVII. 
658. b. 

XYSTE , ( Litt. & Arckit. antiq.) lieu confacré chez les 
Grecs & chez les Romains á divers exercices de la gymnaíli-
que. Defcription de la forme & de la coupe des xyftes. Exerci­
ces qui s'y pratiquoient. XVII. 6 5 8.¿. 
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Y 
, ( Gramm. ) pourquoi cette lettre eft 
appellée igrec. LesLatins pronongoient 
vraifemblablement Yy , córame nous 
pronongons a, & leur u équivaloit á 
notre ou. Le néographifme moderne 
tend á fubñituer Vi á Vy , dans íes 
mots d'origine grecque , oü Ton pro-
nonce'i. X V n . 6 6 i . a. 

Y , ri'trema ne doit pas étre fubflitué 
á Vy, dans les mots auxquels cette lettre appartient. VIII. 
424. b. Pourquoi Fon a confondu la fbible articulation de Vy 
avec le fon áeVLSuppl. I. 605.<J. 

Y , valeur numérale de cette lettre. XVII. 661. a. 
Y , íignification de l'y dans les momioies de France. XVII. 

CSi .a . 
Y , (Gramm.) obfervatlonsfuryadverbe. XIII. 452. ¿. 
Y , ( Ecrít. ) formation de cette lettre. XVII. 661. a. 
Y , L'Y, {Géogr.) VYoxxVYé efl un golfe du Zuyderzée. 

Antonides Van-der-Goés, poete hollandois , a immortaliíe 
Vy, parle poéme qu il a intitulé : Y-ftroom. XVII. 661. a. Ana-
lyfe de ce poéme. Jbid. b. Voyez Ye. 

Y A 
Y A , Yan, Ye , Ye, {Gramm.) obfervatlonsfureesdiph-

thongues. IV. 1017. ¿. 
YABACANI , ( Botan, tefme de Relat. ) nom que les 

fauvages d'Amérique donnent á une racine dont on vante 
la vertu contre les ferpens. Les Fran^ois la norameut la 
racine ápiríet. Ouvrage á confulter. XVII. 662. ¿. 

YACHT ou Yac, {Marine) efpece de bátiment. Propor-
tlons générales d'un yacht. Defcription des grands yachts. 
XVII. 662.*. 

Yacht: bátiment de cette efpece dont les princes fe férvoient 
autrefois. XVI. 217. b. Yacht repréfenté yol. VII des planch. 
Marine, planche 13. 

YACUTES, ( Géogr.) voye^ JAKUTES. 
Y A H Y A , {HiJl.ottomane)Vun des Barmécides. Suppl.l. 

808. í. 
YAMÉOS, les,{ Géogr.) peuples fauvages de l'Amérique 

méridionale.XVII. 662. ¿. Obfervatlons fur leur langage. Leurs 
armes pour la chafle. Ibid. 663. a. 

YARD , ( Mefare ¿Angleterre ) verge d'Angleterre. Ma­
niere de réduire les verges angloifes en aunes de Paris , & les 
aunes de Paris en verges angloifes. XVII. 663. 

Y A R T , abbé.",S^/. IV. 684. 
YASSA , ( Hift. mod. Jurifpr.) corps de loix des Tartares , 

dont le fameux Gengis-Kan paffe pour étre l'auteur. Extrait 
de ees loix en vingt-un arricies. XVII. 663. b. Tolérance que 
les princes de la maifon de Gengis-Kan exercercnt envers les 
feftaires de toutes les religions. Ibid. 664. a. 

YASSI, {Géogr.) les Francoisi écrivent mú lajfi; c'eñ 
une grande ville de la Moldavie. XVII. 664. a. Sa defcrip­
tion. On ne voit peut-étre nulle part autant de moines raf-
femUés, & ees moines font les plus anciens que le chriñia-
nlfme ait eus. Caufe de l'ignorance oü ils vivent. Huraanité 
dont le roi Jean Sobieski uía envers les habitans de cette ville. 
Ibid. b. 

Y A W , {Médec.pratiq.) maladie endémiqüe fur les cotes 
de Guiñee, & dans les pays chauds d'Afriqne-, qui eñ ca-
raílérifée par des éruptions fougueufes fur les différéntes 
parties du corps. Defcription de cette maladie. XVII. 664. 
b. Sescaufes. Sonpronoflic. Son traitement. Ibid, 66<¡.a, b. 
Seconde maladie qui fuit quelquefois la guérifon de la précé-
dente. Maniere de la dilliper. Ibid. 666. a. 

YAYAUHQUITOTOTL, ( Omitk. ) nom indien d'pn oi-
feau d'Amérique. Sa defcription. XVII.666. <r. 

I . Y 0 • -
YDRIA, en Carniole, ( Géogr.) mines de mercura dans ce 

lieu. X. 371. ¿. 

Y E 
YE , ( Géogr.) étendue d'eau éptre Beverwick 8c le Pam-

pus , & dont le pon d'AmftertJam fait partie; c'eft une conti-
nuation du Zuyderzée. XVII. 666. b. Voye^ Y , l '{ Géogr. ) 

YEBLE, ( Botan.) fambucus humilis , defcription de cette 
plante. Lieux ou on la trouve. XVII. 666. b. Voyei 
HfEBLE. 

YEBLE , ( Mat. médlc.) propriétés & ufages des différéntes 
parties de cette plante. XVII. ¿66. ¿. Foy^HiÉBLE. 

Tome II. 

Y O C 
, J , habitans d' { Géogr.) VIII. 3 45. ¿. 

YÉCOLT, ( Botan. ) fruit de l'Amérique. L'arbre qui le 
fournit eft le palmier-pin des botaniftes. Defcription del'arbre 
&du fruit. XVII. 667.^ 

Y t M A Ñ , {Hift. mod.) nom de ceux qui en Angleterre 
font les premiers aprés les gentilshommes dans les commu-
nes. Etymologie du mot yéman. Droits & privileges des 
yétnans. Ils étoient autrefois fameux par leur valeur á la 
guerre. XVII. 667. a. 

Yéman, titre d'une petite charge chezlerpi. Yémans de la 
garde.Leur nombre. Leurs fondions. XVII. 667.^. 

YEMEN, ( Géogr.) íignification de ce mot árabe. Avec l'ar-
tióle AL, il eft employé pour défigner l'Arabie heuréufe. Bor­
nes du royaumé d'Yémen. Qualité & produítions du pays. 
XVII. 667. b. 

Yémen, partie de l'Arabie. Suppl. I. 506. a. 507. b. Café 
qu'on retire de ce pays. II. 5 28. J , í. 

Y E N , (Botan. ) fruit de la Chine. Sa defcription. XVII, 
667. b. 

YÉSID, califes de ce nom. Suppl. II. 128. a. 129, b: 
I 30- " . . . 

YEUSE, ( Bot.) genre de plante décrit fous le nom . de 
chéne verd. C'eft fur fes feuilles que fe forme la coque de ker­
mes dans les pays chauds. Defcription de cetarbriffeau. XVII. 
668. a. Lieux oü il croit. Ibid. b. 

YEÜX , ( Médec. Séméiotiq. ) le féméioticien éclairé voit 
repréfentés avec exaílitude & netteté dans les yeux, les di-
vers états de la machine. Pronoftics tires de l'obfervation 
des yeux dans les differens états qu'ils peuvent fubir. XVII. 
668. b. 

YEUX , ( Phyfiolog.) fympathie des yeux entr'eux & avec 
d'autres parties du corps. XV. 73 6. b. Etat des yeux des en-
fans nouveaux-nés. XVII. b. Peu de gens ont lesdeux 
yeux également forts. Ibid. Avantage de la vue des deux 
yeux fur celle d'un feul ceil. Ibid. Du clignement des yeux. 
III. 531. ¿.Pourquoi certaines odeurs fortes bleffent les yeux. 
XI. 357. b. Des yeux louches. XV. 538. a. Traités qui ont été 
écrits fur les yeux. XI. 5̂ 04« b. 

YEUX , maladies des , { Médec.) réflexions générales fur ees 
maladies & les talens requis dans les oculiftes. XI. 342. a 
b. Maladies des yeux, dites héméralopie , VIII. 111. a; bi 
hippos , ai^. a, nuftalopie, XI. 291. a,^ b. mal de ojo , 
IX. 921. a. ongle, XI. 479. b. tete de raouche. XVI. 202. 
b. Des ulceres des yeux. V. 615. a, Véficules ulcéreufes 
fur les yeux, dites phlyftenes. XII. ^21. a. Pituite des yeux. 
665. b. Incifion que faifoient les anciens pour arréter les 
fluxions fur les yeux. VIII. 41a. £. De l'ufage des repiques 
pour les maux d'yeux. XVI. 419. a. Petite broffe trés-utile 
pour la fcarification des yeux. XI. 504. b. Ufage de l'ada-
kodien dans quelques maladies des yeux. Suppl.l. 164. b. 
Sachets pour les yeux. XIV. 473. b. Voye^ (EIL, OPHTHAL-
M1E Se VUE , léfion de la. 

YEUX , {Hift-) fupplice dansleque! on arrachoit les yeux;-
XV. 676. ¿. Exécution d'une femrae qui avoit crevé les yeux a 
un enfant. V.807.*. 

YEUX des infeñes , {Infeííol.) voye^ ( E l L . 
YEUX d'écreviffes, { Mat. médic.) V. 3 5 6.' 3 5 7. a. 
YEUX deferpent ,{Phyfiq. générale) forte de pierres qui ne 

font autre choíe que les dents pétrifiées de quelques poiflbns. 
XVII. 670. 

YlVXaneige, {Hift. nal.) efpeces de lunettes dont les 
Efquimaux fe fervent pour garantir leurs yeux de l'impref-
fion de la neige. Ce font des petits morceaux de bois ou d'os, 
qui ont une fente fort étroite, de la longueur des yeux. XVII. 
670.*. 

YEUX de bceuf, { Marine ) forte de poulies. XVII. 670. b. 

• - - , • YL ;T ' ' ^ 
Y L O , ( Géogr.) vallée du Pérou: tombeaux qu'on y a trou-

yfh.X\l.400.a,b. 

Y N 
YNCA (teme de Relation ) nom des anciens rois du Pé­

rou & des princes de leur famille. Le roi s'appelloit propre-
ment Capac-Ynca. Avant l'arrivée des Efpagnols, ees princes 

' étoient extrémement puiffans & redoutés. Ouvrage á confulter. 
XVII. 6 7 1 . - 1 . ^ ^ INCA. 

Y O 
T O C O L A , { . K i f . m i . £(o»»».)noomtute onlinairedes 

S J J 5>5>sssss 



Y U C 
habitansdeKamtfchatka, &des penples fauvages qui deméu-
rent á L'óñeat de la Sibérie. Maniere de la préparer. XVII. 

Y O N , Saint, { Hift. monacñal.) ©rdre de féculiers, ag-
grégé depuis Tan 1725 , á l'état monaílique. Occupation des 
freres de cette conimunauté. Maifon chefde l'ordre. XVII. 
671. a. 

YONG-CHING-FU , {Hift.chin.) tribunal de la Chine 
dont la jurifdiñion s'étend fur tout le railitaire qui eñ a la cour 
de Tempere ur. XVII. 671. ¿. 

Y O R C K , ( Ge'ogr. ) ville d'Angleterre dans la province 
de méme nom. Sa defcription. Obfervations fur qiielques 
favans dont Yorck efl la patrie ; Thomas Herbert • André 
Maruell; XVII. 671. b. Thomas Morton ; Matthieu Poole. 
íbid. 672. a. 

Yorck. Obfervations fur l'ancienne Yorck. XVII. 674. a. 
Sur les maifons dYorck & de Lancaftre , voyez Rofc Man­
che , Rofe rouge. XIV. 365. a. Origine des guerres entre ees 
deux maifons. 5 « ^ / . II. 771. b. De l'archevéché dTorck.I. 
611. b. Bibliotheque fondee dans cette ville parEgbert. II. 
232. a. 

YORCK, lanouveíU, (Géogr.) province de FAmérique 
feptentrionale. Ses bornes. Découverte de ce pays en 1609. 
Son hiftoire depuis cette époque. XVII. 672. ¿. 

YORCK , ijle d' ( Géogr. ) iíle d'Afrique dans la baute 
Guiñee. Fort de la compagnie angloife dans cette ifle. XVII. 
672. b. 

YORCK-SHIRE, {Géogr.) province d'Angleterre, la 
plus grande du royaume. Ses produftions. Ses riviereSi Sa 
population. Obfervations fur les principaux horauies de let» 
tres, & les perfonnages illuííres , nés dans cette province ; 
Flaccus Alcuin ; XVlI. 672. b. Royer Afcham ; Henri 
Briggs ; Thomas Gale ; Ibid. 673. a , b. Samuel Gartb. Ibid. 
674. a. Jean Gower ; Georges Hkkes ; Robert Saunderfon; 
Menri SaVille ; Ibid. b. Jean Sharp ; Jean Tillotfon. Ibid. 
675. a. Brian Walton; Thomas "W'hsrton ; Jegn Wiclef. 
Ibid. b. 

Yorck-Shire. Mines d'alun dans ce pays. I. 309. « , ¿. AíTem-
blée du clergé de cette province. IV. 169. b. 

: - i , Y p 
YPAINA , ( Hift. mod. Superjl. ) féte folemndle que les 

Mexicains célébroient.au moisdemaien l'honneur de leur 
dieu Vitziliputzli. Sa defcription. XVII. 676. a. Voyez l'article 
de ce dieu, 

YPRES, ( Gtogr.) ville des Pays-Bas , aa comté de Flan-
dres. Ses révolutions. Sa populatipn. Son évéché. L'auteur 
parle ici de trois hommes de lettres , nés á Ypres , & de leurs 
ouvrages; Gérard-André Hyperius; ChrétienLupus; XVII. 
676. b. Rupert. Ibid. 677. a. 

YPUP1APRA , {Hift. nat.) efpece de monftres marins 
des mers du Bréfil. Defcription qu'on en fait. XVII. 677. a, 

Y S 
YSSEL, C {Géogr.) riviere d'AUemagne. Defcription de 

foncours.Drufus,furnomméGermanicus, joignitle Rhin & 
lYAel par un canal qui fubfiíle encoré aujourd'hui. Mort de ce 
prince. Son éloge. XVII. 677. b. 

Y-STROOM, poeme d'Amonides. Suppl. III. 436. * , b.— 
438. é. 

Y T 
Y T A H U , {Lythol.) riom indien d'une pierre quiíe trQuve 

dans le Paraguay. Sa defcription, XVII. 677. b, 

Y U 
Y U C A , ( Botan.) carañeres de ce genre de plante. Voyez 

a I'amcle CASSAVE la maniere dont on fait du pain avec 

Y T Z 
cette plante. XVll . 677. b. £)efcription de cetarbriífeau. Ma­
niere de le cultiver. Ibid. 678. a. 

Y U C A T A N , ( Géogr.) province de FAmérique feptentrio­
nale. Découverte de ce pays en 1 ^ 17. Sa fertilité , fes produc-
tions. Villes qu'on y trouve. XVII. 678. a. 

YVERDUN, ( Géogr.) baiiliage d'Yverdun. XVII. 678. m 
Defcription de la ville. Ibid. b. 

Y VES de Chartres: obfervations fur la vie deeet évéque& 
fur fes recueils des canons. IV. 708. b. 

Yves dArdennes , princeífe de qui font defeendus les ducs 
de Bouillon. Suppl. II. 35.¿. 

YVETAUX, ( Nicolás Vauquelain j feigneur des ) poete. I» 
602. b. 

Y V E T O T , ( Géogr. ) bourg de France en Normandie. U 
a le titre de feigneurie. Exemptions de fes habitans. Hiftoire 
fabuleufe d'un certain Gautier ou Vautier, feigneur d'Yve-
tot, que Clotaire I tuá de fa propre main, & en répara-
tion de quoi, on a prétendu que ce prince avoit érigé k 
feigneurie d'Yvetot en royaume, en faveur des fuceeií'eurs 
de Gaiítier. Obfervations de M. l'abbé de Vertot fur cette 
hiftoire. XVII. 678. b. Privileges dont la feigneurie d'Yvetot 
jouit encoré aujourd'hui. Ouvrages á confulter fur le prétendu 
royaumed'Yvetot./¿Í¿. 679. a. 

YVO\KE,{Hif t .na t . ) moyen indiqué par Diofcoride pOur 
amollir Fyvoire. Lieux d'oii Fon tire l'yvoire qui ne jaflnit 
point. Noir d'yvoire. XVII. 679. a. Voye^ IVOIRE. 

YVRESSE, ( Médee.) fymptómes obfervés dans les trois 
différens états qu'on diftingue dans Fyvreffe. Le premier eft un 
état de vivacité & de gaieté. XVII. 679. b. 11 dégénere enfuite 
en une altération vraiment maladive, qui eft le fecond degré 
de Fyvreffe. Enfin le troifieme degré confifte dans l'apparition 
de quelques aecidens graves , tels que la folie , les convul-
fions, Fapoplexie , &c. Pronoñics fur ce dernier état. Ibid. 
680. a. Difíérentes fubftances qui peuvent donner de Fyvreffe. 
Les fubftances narcotiques vénéneufes. L'yvraie. Ibid. b. Le 
lait fermenté & diftillé. Les eaux de certaines rivieres. Dé-
tails fur Fyvreffe caufée par les liqueurs ferraentées. Queüe 
eft la partie de ees liqueurs ou réíide la faculté d'enyvrer. 
Ibid. 681. a , b. Quelle eft la fâ on d'agir des liqueurs fpiri-
tueufes fur le corps pour produire cet effet. Ibid. 682. b. Dans 
quelles occafions Fyvreffe exige le fecours du médecin. Par 
quels remedes on peut en prevenir ou en difiiper les mauvaís 
effets. Moyens qu'on a recherchés pour chátrer la vertu eny-
vranteduvin. Remedes confeillés par quelques auteurs pour 
infpirer aux yvrognes le dégoüt duvín. Ibid. 683. a. Antido­
tes fpécifiques de Fyvreffe. Secours contre Fapoplexie & le 
délire caufés par Fyvreffe. Ibid. b. Voyei ENIVRER & 
IVRESSE. , 

YVRESSE , ( Critiq.facr. ) figniiications & ufages de ce mot 
dans Fécriture-fainte. XVII. 683. b. 

YVROGNERIE , ( Jurifpr, ) voye^ IVROGNERIE. Les 
nations qui ont permis Fufage du vin , foit aux hommes , 
ou aux femmes, ont toujours envifagé comme un délit d'en 
boire avec excés. L'yvreffe n'excufe point les crimes com-
mis dans cet état. La qualité des perfonnes peut rendre l'y-
vrognerie plus grave. D'un témoin réputé yvrogne. Ibid. 
684. ¿. 

YVROIE , Zi^an'ie, {Synon.) différence entre ees mots. 
XVII. 684. a. 

YVROIZ fauvage, {Botan.) defcription de cette idante. 
Lieux oii elle eroit. XVII. 684. tí. Fby^IvROiE. 

v YvROiE, {Diete) obfervations fur le ble & fur le pain 
mélés d'yvroie. XVII. 684. a. Eftet de Fyvrole fur les chevaux 
&lesmulets vicieux. Ibid.b. Foy^IvROiE. 

Yvroie : yvíjeffe caufée par cette forte de erain. XVIL 
680. ¿. 

Y Z 
YZQUIEPATL, {Hifl. nat.)nom que donnent Ies Améri-

cains á un animal qui a quelque reffemblance au renard. Sa 
defcription. XVII. 684. b. 

Y Z T A C T E X , {Bot. exot.) plante du Bréfil. Sa defcrip­
tion. Propriétés de fa racine. XVü. 684. b. 



, ( ÍSramm.) IV , Vx & le ^ , íervent 
dans différens mots á marquer la méme 
articulation íoifale ^ comme on le voit 
dans mifere, deuxieme, %ele. Les deux 
lettres s Sí x á la fin des mots fe pro-
noncent toujours comme [ , quand i l 
faut les prononcer. Valeur du ^ en 
difFérentes langiies. Valeur numérale 
de cette lettre. Sa fignification fur les 

monnoiesdeFrance.XVlI.éS^ a. 
Z. De Tartieulation exprimée par cette lettre. IX. 5 5 6. ¿. Affi-

níté du ^ & de Vs. X I V . 451. ¿». 
2 , ( Lítt. ) coramentonprouongoit cette lettre en grec&en 

latin.XVILóSj.a. ' 
1 Z , ( Caralí. médicin.) cette lettre autrefois employée pour 
imarquer plufieurs fortes de poids. X V I I . 685. a. Ufages des 
deux [ i , dans les écrits des médecins. Ibid. b. 

Z , ( £crit.) formation de cette lettre dans Técriture. X V I I . 
< Í 8 p . _ 

ZAAftAj, ( Géogr. ) voyei SAHARA. Bornes de ce pays. Si-
gnification dumotZaara. XVII . 68 5. ¿. , 

Zaara. Défert d'Afrique appellé Zuenzica, dans le Zaara. 
X V I I . 745.12. Commerce du Zaara, IL 69.¿. Les femmes de ce 
pays fbnt confifter la beauté dans la longueur des mammelles. 
X . 4. i . 

Z A B ou Zeb j ( Géogr. ) contrée de Numidie. Qualité de ce 
pays. Son étendue. XVII. 685.¿. 

Z A B A C H E mer de, (Géogr.) mer d'Afoph , en latin , palus 
Mszotis. Son étendue. Ce lac ne peut porter que des barques. 
X V I I . 685.*. 

Zabache, mer de. X . 369. a. Voyez Palus Méoúde. X L 804J 
* , b. Suppl. IV. 128. a ̂  é. & A¡¡oph, ( merd") 

ZABIANISME , {Hijl. des Orient.) voyei SABAÍSME & SA-
SIISME. 

ZABAÍIELLA, (Jacques) profefleuraPadoue. 1.668. a. Ses 
difputesavec Pkcolomini./¿iJ. b. 

Z A C A teme de Relation ) aumone que les Tures font 
a leur volonté, d'une certaine partiede leurs biens, en faveur 
des pauvres. XVI I . 686. a. 

Z A C A T , ( Hifi.mod.) l'alcoran preferit deux fortes d'au-
mones, Tune légale, appellée ^acat, l'autre volontaire appel-
lée fadacat. X V I I . 686. a. Ríen n'eft plus expréffément enjoint 
aux mahométans que la néceffité de faire l'aumone. Efpeces de 
biens fur lefquels l'aumóne doit étre faite, Aumone á la fin du 
tamadan. i¿i<¿ ¿. 

Z A 
Z A C C H O U M , ( Botan.) nom d'un arbrifleau qui croit 

á fix millesdu Jourdain, & á dix de Jérufalem. Sa deícription. 
X V I I , 686. b. 

Z A C C O N , {Sotan.) efpece de pruaier qui croít dans la 
plaine de Jéricho. Sa deícription. Huile qu'on en tire. Origine 
de fon nom. X V I I . 686. ¿. 

Z A C H A R I E , (Cri/i^.yicr. ) chandelier de la vifion de ce 
prophete. III, 124- a. 

Zacharie & Elifabeth. Lieu 011 Ton croit qu'ils demeurqient. 
Suppl. I. 233. a. 

ZACHET-LEÉVEN, {Hermán) peintre, fes payfages. 
X I L 213,¿. 

Z A C O N I E , Zacanie ou Sacante , ( Géogr. ) province de 
la Morée. Ses bornes. Différens noms qu'a eus ce pays, Ro-
chers & cavernes de cette province. Les chiens de la Zaconie 
CÍKmés, X V I I . 687. a. Fbye^LACONiE. 

Zaconie, fon état préfent. IX, 881. b. 882, b. Repaspu-
blics encere pratiqués dans ce pays, X . 36, b. Capitale du pays, 
voye^ MISITRA. 

Z A C Y N T U S , (Geogr. anc.) ifle de la mer lonienne , 
affez prés du Péioponnefe, aujourd'hui l'ifle de Zante. Son 
étendue, Qualité du pays. Origine de fes habitans, Citadelle de 
cette ifle, V Ule de méme nom, L'ifle de Zacynthe ancienriement 
appellée Hyrie. X V I I . 687. a. 

Z A G A I E ou Sagaie, (terme de Relation.) dard ou javelot 
des infulaires de Madagafcar. Sa defeription, X V I I , 687. ¿. 

Z A G A R A , ( Géogr.) montagne de la Turquie en Europe 
dans la Livadie, connue anciennement fous le nom d'Hélicon. 
Animaux qu'on y trouve. Defeription que Strabon nous a 
laifféede rHélicon& du Parnaffe. X V I I . 687. b. Fontaine 
d'Hyppocrene. Arbres qui croiffent fur cette montagne, Vue 
dont on jouit du haut du Zagara, Plaine au pié de ce mont , 
qui s'appelloit anciennement Laphytius & Telphyjlum. Fontai-
ses qu'on trouve en dsfeendant de la montagne du có té de Liva-
Ú h , l b i d . m , a , b , 

Z A P 
Z A G A T A I S ,les, { Géogr.) Tartares de la grande Bouchá-

rie & du pays de Chorafl'an. Origine du nom de Zagata'is. 
XVII . 688. a. Le nom dé ees Tartares englouti enfuitepar ce' 
lui des üsbecks leurs vainqueurs./¿i¿. b. 

ZJGRI -PORTJE , ( Géogr. anc. ) paffage étroil dans la 
montagne de la Médie appellée Zagrus. Ce paffage fut pra-
tiqué par Sémiramis j qui voulut par-lá laiffer á la poflérité 
un monument éternel de fa puiflance. Ce ehemin porte en­
coré aujourd'hui lenomdeiS'¿OTÍ/-ami. SituationdumontZ^rext 
X V I I . 688. b. 

Z A G U , ( Botan, ) efpece de palmier des Indes órientaleSi 
Divers ufages qu'on en tire. C'eñ cet arbre qui prq^iit la fá-
cule appellée fagou. X V I I . 689. a. Voyez ce mot. 

Z A I M , { MÜice turque) chevaliers á qui le gratid-feigneup 
donne á vie des eommanderiesj á condition qu'ils entrenen* 
dront un certain nombre de cavaliers pour fon fervice. Ces 
chevaliers reffemblent affez aux úmariots, dont ils ne differeat 
que par lerevenu. XVI I . 689. a. 

Z A I N , (Manege) efpece de chéval. XVIL ,689 . Sí 
Z A 1 R A G I A H , ( Divinat.) forte de divination ufitée chez 

les Arabes , qui fe pratique par le moyen de quelques cercles 
ou roues. XVII . 689. b. 

Z A I R E , ( Géogr. ) riviere du Congo : fes débordemens. V L 
870. a. 

ZALEUCUS , légiflateur des Grecs. V I L 908. b. Ses loix 
fomptuaires. X V . 343. a. 

Z A M A , {Géogr. anc.) ville d'Afrique dans la Numidie pro1 
pre. Evénemens qui l'oht rendue fameufe. X V I I . 689. b. Elle 
devint colonie romaine. Fontaine remarquable prés de cetté 
ville. Ibid. 690. a, b. 

Zama, deux autres villes de ce ñora. Tune en Cappadoce j 
l'autre en Méfopotamie. XVII , 690. a. 

Z A M B A L E S , ( Géogr.) peuples des Philippines dans la 
province de Pampanga , dont ils habitent les montagnes, Re­
lation de Navarette fur ces peuples. X V I I . 690, a. Deux dif* 
férentes races de noirs dans les Philippines. b. 

Z A M B E C C A R I , (/o/^/z) anatoraifte. Suppl. I. 401. a. 
X A M O L X I S 3 {MythoL) génie fupérieur, qui fleuriffoit 

long-tems avant Pythagore. Zamolxis devint le grand dieu des 
Thraces & desGetes. Hilloirp de ce philofophe. XVI I . 690. b. 
(^byeíXIV.849.¿.) 

Z A M O R A , ( Géogr.) ville d'Efpagne , dans le royaume 
de Léon. Signification de fon nom. Diverfes obfervations 
fur cette ville. Deux autres villes de ce nom ; Tune dans 
l'Ainérique méridionale, l'autre en Afriqne, dans la Barbarle. 
Riviere de l'Amérique méridionale appellée Zamora. X V I I . 
691. a. 

Z A N , (Litt .) c'eíl ainfi que s'appelle le Júpiter de la 
fable, comme i l paroit par 1 épitaphe trouvée fur fon tom-
beail, en Crete. Signification de ce mot. Origine du mauvais 
ménage entre Júpiter & Junon , dorales poetes parlera tant* 
X V I I . 691 .^ 

Z A N A R D , ( Michel) philofophe. XII . 372. b. 
Z A N G U E B A R , le, {Géogr.) contrée d'Afrique, lelong 

de la mer des Indes. Royaumes qu'elle contient. Qualité 
& produílions du pays. Ses habitans. XVII . 691. b. Voye^ 
ZENG. 

Z A N H A G A , ( Géogr.) défert d'Afrique en Ethiopie. Son 
étendue. Obfervations fur lefquelles les voyageurs dirigent 
leur route dans ce défert. XVI I . 691. ¿. 

Z A N I ou T^ani, {Géogr.anc.) peuples des environs de 
la Colchide. Montagne d'ou le Phafe tire fa fource. Mceurs 
vagabondés des Tzaniens, qui n'ayant qu'un terroir flérile, 
vivoient de pillage. Ces peuples pólices , par leur commerce 
avecles Romains. Lechriflianifme introduitparmi eux. X V I L 
691. b. 

Z A N O T T I , {Eujlacke) íes tables aftronomiques. Suppl.lY. 
895. ¿. 909. ¿. 

Z A N T E , ( Géogr. ) ville capitale de l'ifle de méme nom , 
fituée au couchant de la Morée. Diveríesóbfervations fur cette 
ville. XVII . 692. a. Etendue de l'ifle. Médaille ou on litfon an­
clen nom Zacynthus. Ses produftions, Langue de fes habitans» 
Fontaine remarquable dans cette ifle. Mort du célebre Véfple $ 
aprés avoir fait naufrage fur les cotes de Zanté. Ibid. b. 

Zante. Culture & commerce des raifins de Corinthe dans 
gstte ifle. XIII. 771.(14 í . 

Z A P A T A , {Hifl.mod.) efpece de féte ou de cérémonie 
ufitée en Italie , dans les cours de certains princes , le jour 
de faint Nicolás. Son origine, Ouvrage á eonfuiter. X V I L 
693. a. 

ZAPORAVIENS ou Zaporoges, { Géogr. ) peuples com^ 
pris parral les Cofaques ou Ukraniens. Leur gouvernement. 
Ces peuples ne f&uffrent jamáis de fenunes parmi eux. 
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Point d'autres loix entr'eux que les ufages établis par les 
beíbins. Comment fe fit en 1709 le traite de Mazeppa 
flipulant pour Charles XII avec ees barbares. X V I I . 
693. 

Z A P O T , ( Botan. ) fruit vénéneux qui crott dans la 
Nouvelle-Efpagne. Arbrequi le próduit. XVII.693. b. 

Z A R A , ( Géogr. ) ville des états de Venife , en Dalmatie. 
Fortifications de cette ville. Ses révolutions. Les anciens l'ont 
connuefousle nomáeJadera. Infcription antique qu'on y voit. 
X V I I . 693. ¿. 

Zara , défert d'Afrique , voyei SAHARA & ZAARA. 
Z A R E X , ( Géogr. anc. ) ville du Péloponnefe dans la Laco-

nie. Malheurs auxquels elle futexpofée. Ce qn'elle avoitde re-
marquable. X VIL 694- ^ 

Z A R M I S O G E T U S A regia , ( Géogr. anc.) ville capitale 
<le la Dace. Infcriptions qui en font mention. Titres qu'on 
lui donnoit loríqu'elie fut devenue colonie romaine. XVII . 

^ Z A R l ^ C H , {Hifl.nat. des fojfdes) terme des anciens 
Arabes pour défigner Torpiment. Caraíteres du zarnach ou 
zarnieh moderne. Cette fubílance diñinguée en quatre efpeces. 
X V I I . 694. ¿. 

Z A R U M A , ( Géogr,) petite province de TAmérique mé-
ridionale. Obfervation fur fes mines. Elevation du terrein de 
Zaruma au-deflus de la mer. X V I I . 695. n. 

Z E 
ZÉA, ( Lüt. Botan.) nous traduifons le mot {éa des an­

ciens par épautre ; & ce mot fignifie auffi quelquefois la 
plante appellée lihanoús. Obfervations fur les divers fens 
du mot (¿a & fur les equivoques qui en peuvent réfulter. 
X V n . 694.^. 

ZEBIO , ( Géogr. ) montagne dltalie au duché de 
Modene; elle brúle de tems én tems. Huüe de pétrole 
dont on voit deux fources au pié de cette montagne. X V I I . 
696. a. 

Z E B R E , , ( Hifl . nat. ) animal de l'efpece des ánes. Lieux 
qu'il habite. Sa defeription. X V I I . 696. a. Voye^ planche 2% 
du regneanimal, vol. VI . 

ZÉDOAIRE , ( Botan. ) racine aroraatique des Indes 
érientales. Ce qu'en ont écrit les auteurs árabes. X V I I . 696. a. 
Defeription de deux efpeces de zédoaires qu'on trouve dans 
nos boutiques, Tune longue, & l'autre ronde. Lieux d'oíi on 
Ies apporte. Deleription d'une plante de Ceylan á laquelle 
quelques boraniftes eroient qu'appartient la racine zédoaire. 
Autre efpeee de zédoaire dont parle Hermán. Analyfe de celle 
de nos boutiques. Ihid. b. 

ZÉLA , ( Géogr*anc") ville de l'Afiemineure dans le Pont 
cappadocien. Temple d'Anaitis dans ce lieu. Avantage de la 
fituatiun de cette ville. X V I I . 697. a. 

ZÉLANDE, ( Géogr.) Tune des fept Provinces-Unies. Sa 
deferiprion. X V l I . 697. a. Signification de fon nom. Hiñoire 
des Zélandois. Principales ifles & villes de cette province. 
Son étendue. Son gouvernenient. Comment elle eft pré-
fervée des inondations de la mer. Ouvrage á confulter. 
Ibid. h. 

ZÉLATEURS ou ZéUs , \ H i f l . eccl.) nom donné a cer-
tains juifs qui parurent dans la Judée , quatre ou einq ans 
avant la prife de Jérufaletn par les Romains. Pourquoi on 
leur donna les noms de [élateurs & cTajfaJJlns. On eroit que ce 
font les mémes qui font nommés hérodiens dans S. Matthieu. 
X V I I . 698.«. 

ZELE de religión , ( Théolog.) i l n'y a rien fur quoi les 
hommes fe trompent davantage, que dans ce qui regarde le 
zele de religión. Pour une fois qu'il peut étre '.ouable , on le 
trouvera cent fois crimine!. Perfécution attirée fur les chré-
tiens , au tems de Théodofe le jeune , par le zéle ¡nconíidéré 
d'Abdas, évéque dans la Perfe. X V I I . 698. a. Maux infinis 
qu'un zele deííruñeur a faits á l'humanité. Ce qu'on nomme 
zele de religión n'eñ fouvent á le bien pefer, qu'orgueil, jnté-
ré t , aveuglement ou malignité. Ibid. b. 

Zele. Le faux zele infpire la cruauté : exemples. IV, JI8. b. 
Voyei FANATISME. • . 

ZELE , ( Critiq.facr.) divers fens de ce mot dans l'écriture. 
X V I I . 699. a. 

ZELE, ( Jugementde) chezles Juifs.IX. 23.a. 
Z E L L , poudre de , { Pharmac.) XIII. 189. a. 
ZELLER , ( Jean ) anatomifte. Suppl. 1.402. a. 
ZEMíJLE, lanouvelle, ( Gí'ogr.) vafte pays fitué au nord 

de la Mofeovie, dont il eft féparé par le détroit de Weigatz. 
Sa découverK en 1642. X V I I . 699. a. Defeription de ce 
pays. Obfervations fur fes habitans. Remarques que íirent 
les Hollandois , lorfqu'ils navigerent , vers la fin du 
feizieme fieele , dans cette partie de la zone glaciale. 
Ibid. b. Obfervations fur le tems ou le foleil quitte ce 
climat , 6c celui oii i l commejice á reparoitre. Ihid. 700. a. 

Z E R 
Zemble, la nouvelle , autrefois ifle de Tazzata. Suppl. I, 

636. a. Obfervations fur les Zembliens. VIII. 344. b. Ses 
montagnes de glace. Suppl. 111. 232. a. Journal hiftorique 
fur les glaces de ce pays. V I L 688. a. Froid excefiif que des na-
vigateurs hollandois y éprouverent en 1596. VIII. 508. ¿. Du 
tems oü le foleil difparoit & reparoit dans ce climat. XII. 900. 
a. X V I I . 714.a , b. 

Z E M Z E M , ( Hift. mod. Superjlit.) fontaine de la Mecque, 
qui eílunobjet devénération pour les mahométans.Son origine 
felón la tradition mahométane. Les péleñns vont boire fori eau 
par dévotion , & on la tranfporte en bouteilles dans les états 
des difFérens princes, feítateurs de Mahomet. Venus qu'on 
lui attribue. X V I I . 700. b. Voye^ Suppl. IL 88. a. 

Z E N D A V E S T A , (Philofoph. & Antiq.) cet arricie eft 
deftiné á réparer les inexaélitudes qui peuvent fe rencontrer 
dans celui oü l'on a rendu coinpte de la philofophie des 
Parfis en général, & de celle de Zoroañre en partieulier : i l 
eft tiré des méftioires de M . Anquetil. Le Zenda vejla eft le 
nom fous lequel on comprend tous les ouvrages aitribués a 
Zoroaftre. XVI I . 700. ¿. Miniftres de la religión des Parfis. 
Difputes qui agitoient les Parfis lorfque M . Anquetil arriva 
á Surate. Comment il fe procura leurs livres facrés. Ibid. 
70 í. a. Livres attribués á Zoroaftre , dont la plus grande 
partie fut, dit on , brülée par Alexandre-le-Grand. Obfer­
vations fur ce qui refte de fes ouvrages. Aneiennes langues des 
Parfis. Ibid. b. Expofé du contenu des livres de Zoroaftre qui 
f u b f i f t e n t e n c o r é . 7 0 2 . a , b. 

Zenda vejla. Obfervations fur celivre de Zoroaftre IX.847. 
¿. XII. 4ÍI. b. 

Z E N D E C A H , fede chez les Orientaux. XIII. 830. B. 
ZENDICISME , ( Hift. mod.) fefte qul du tems de Maho-

met, avoit des partifans en Arabie, & s'oppofa le plus fortement 
aux progrés du mahométifme. Doftrine de cette feíle,reirem-
blante á celle des faducéens. X V I I . 704. a. 

ZENDIK ou Zendac, (Litt, oríent.) mot árabe, qui chez 
les mahométans, défigne un hómme fans religión, un.impie, 
partieuliérement celui qui nie la réfurredíion des corps. 
X V I I . 704.a. Doélrine des zendicks ou feftateurs de Manes. 
Ibid. b. 

Z E N G , ( Géogr.) mot árabe qui déíigné cette cote de TA-
frique , que nous appellons le Zanguebar. Noms des peuples 
qui l'habitent. Leur paffage & leur établiftement en Arabie. 
XVI I . 704. b. 

ZÉNiCON, {Bot.) poifon que les chafleurs de la Gaule 
celtique empioyoient pour tuerlesbétes qu'ilspourfuivoientá 
lachaffe. XVII.704.¿. 

ZÉN1TH, (AJlron.) le point du ciel qui réponl verticale-
ment au-deffus de notre tete. Comme la terre n'eft pas exaíle-
ment fphérique , on ne peut pas diré proprement que notre zé-
nith, & celui de nos amipodes foient exaílement oppoíes. 

, X V J l . 705. a. 
Zénith. Seíleur de M . Graham qui fert á obferver les diftan-

ces des étpiles au zénith, quand ellesen paffentfortprés. X I V . 
879. a , h. &c. 

ZEl>lO,(Apoftolo ) poeteitalien. Moreeaux de fes tragédies 
ou operas, ia/y/. IV. 1^3. a. 

ZENOtílA, ( Géogr. anc. ) i0, ville d'Afie dans l'Euphra-
tenfe. Obfervations hiftoriques fur cette ville. XVII . 705.a, 
2°. Lieu d'Italie qui íut alfigué á la reine Zénobie pour fa de-
meure. Ibid. b. 

Zénobte. Portrait & hiftoire de cette princefíe de Paltnyre. 
X I . 8 o i . a , ¿.Sonéloge. Vaíncuepar Aurélien.ÍU/Y7/. 1.720. b. 
Médaille de Zénobie. Auteurs qui ont éerit fur elle. X t 
802. a. 

Z E N O B I U S , général de Mithridate ; rigueur dont i l ufa 
envers les habitans de Chio. X I V . 796. ¿. 

ZÉNODORE, feulpteur anclen.XIV. 828. b. 
j Z E N O D O T I U M , ( Géogr. anc. ) ville d'Afie dans 

l'Ofrhoene. Perfidie de fes habitans envers les Romains 
quifirent la guerre auxParthes fous Craflus. XVII . 705. ¿. 

ZÉOLITE, ( Minéralog. ) extrait d'un mémoire de M . 
Cronftedt, oü i l donne la defeription de deux pierres d'une 
nature toute différenté des pierres connues jufqu'á prefent, 
& auxquelles i l a donné le nom de ^iolites. XVI I . 705. b. Ex-
périences de ce naturalifte, d'aprés lefquelles on pourroit con-, 
jedurer que cette forte de pierre n'eft peut-étre qu'un fpath 
fufible mélangé. Ibid. 706. a. • 

ZÉNON d'Elée.V.^o. ¿.XV, 170. b. X V I . 878. b. Sa dia-
leílique. IV. 934-, b. 

Zénon , fondateur de la fefte des ftoíeiens. X V . 170. ¿. 171, 
a. f 2?. ¿.Sá morale. X . 700. b. Sa dodrine fur la providence. 
XIII. 513.a. 

ZÉOMBUCH , divinité des Vandales. II. 193. h. 
ZÉPHIRE, ( Mythol.) un des venís. Propriétés de ce vent 

felón les poetes. II paroit que Favónius eft le méme vent. 
Zéphirs, au pluriel, vents bienfaifans nés d'AftrKus, mari de 
l 'Aurore.XVII.7o6.a, b. 

Z É R O , {Arithmétiq.) fj zéro eft pair ou impair. X I . < 
754. a, 

Z E R U M B E T H , 
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ZÉRUMBETH , ( Bot.) racineétrangefe, trés-peu coimue; 

Defcription qu'en donne M . Geoffroi. Defcription de la 
plante par le P. Plumier. X V I I . 707. ¡i. Lieux oíi elle croít. 
Beáu violet qu'on tire de fon fruit. Analyíe chymique de la 
íacihe de cet arómate. Própriétés du fel & du fue qu'on eñ íe-
tire. Qualités & ufages de cette plante. Ibid. b. 

Z E R Y T H U S , ( Géogr. anc.) ville de Thrace. Cáveme de 
niéme nom. X V I I . 707. h. 

ZÉTHÉS , ( Mythol.) Zéthés & Calais , enfans de Borée , 
célebres dans l'expéditioñ des 4.rgonautes* Leur hiíloiré , 

felón la fable. XVI I . 708. a. 
Z E T Z E , phyfiologifle. Súppl. IV. 3 6 ̂ . 
ZEVARÍ, efpece de plante. Suppl. 11. 9 «f. ¿. 
Z E V G I T A N A regio, {:Géogr. anc.) partie ds l'Afrique 

propre , que les anciens divifoient en Zeugitane & en 
Bylacene. Bornes & étendué de la Zeugitane. X V I I . 
708. b. 

Z E U G M A , ( Géogr. anc.) ville de Syrie dans la Commá-
gene , furl'Euphraté, avec Urt pont qui a occafionné fon nom. 
Fondation de cette ville & de ce pont. Autre ville de ce nom 
dans la Dace. XVII . 788. ¿. 

Z E U G M E , ( Gnzmm. ) efpece d'ellipfe ,par laquelle unmot 
déjá exprimé dans une propofition , eíi fóus énténdu daiis une 
autre qui lui eft analogue & méme attachée. Tróis efpeces 
de zeugmé. Exemples de ees figures de grammáire. X V I I . 
'709;,^. F o y e i l V . j S . a . V l . 768.a. 

ZEÜXIS , peintre grec; fes ouvrageS. XÍI. 0.6$. a, b. Ré-
connoiffance que lui témoignerent quelques peuplesde Sicile. 
V H . 918. a. 

ZEYBOou Ceyba , ( Botan. ) arbre du Mexique. Son ffuit. 
X V I I . 709. ¿. 

Z I 
ZIA ou Zea , ( Géogr. anc>& mod. ) ifle de l'Archipel, Tuné 

des Cyclades; les anciens Grecs l'appelloient Céos & Cos. 
( Foye^Cios). Par qui elle commen^a d'étre habitée. Cette 
ifle devoit étre incomparablement plus grande qu'elle n'eft 
aujourd'hui, fi Pline a été bien informé des changemens qui 
lui font arrivés. X V I I . 709. b. De qüatre fameufes villes 
qu'il y avoit dans Céos , i l ne réfte que Carthée , fur les 
ruines de laquelle eft batí le bourg de Zia. Ruines de l'an-
cienne ville d'Ioulis , connue par les gens du pays fóus le 
nom de Polis. Chemin par lequel on alloit de cette Ville á 
Carthée. Hifloire abrégée de Tille de Céos. Ibid. 7 lo. a. 
Obfervations fur l'ufage établi dans cette ifle, de fe donner 
la mort quand on étoit parvenú á Táge de décrépitude. 
Voyez fur ce fujet Tarticle IOULIS. Mort volontaire d'une 
citoyenne de cette ifle , iffué d'une Hiaifon illuflre. Pline 
prétend que ce fiu une femme de Céos qui inventa l'art de 
filer l'ouvrage des vers á fóie; maiS i l eñ plus Vraifemblable 
que cette invention vient de l'ifle de Cós , patrie d'Hippo-
crate. Ibid. b. Cependant on fecueill«)it, & on recueille en­
coré aujourd'hui beaucoup de fole á Céos. Maniere de filer 
des habitans de cette ifle. Produílions de Zia. Religión 
établie dans cette contrée. Defcription du bourg de Zia. 
Marbres antiques confervés chez les bourgeois de ce lieu. Ibid. 
711. a. 

Z I A M E T & Timar) ( Hijl.miüt.turq. ) on entend par ees 
mots des fonds de terre pris par les Tures fur les chrétiens, 
que le grand-feigneur deftine á la fubflftance d'un cavalier de 
la miliee appellé laim ou timariot. Origine de ees deux mots. 
Différence entre le ziamet & le timar. Détails fur les zaims 
& les timadots, deux fortes de gens qui compofent la milice 
turque. X V I I . 711. A Leurs revenus. LeurS devoirs par rap-
port au fervieé militake. Colonels de ees deux ordres d̂e fol-
dats. Ibid. b. Leur ferviee dans les armées navales. Les zaíms 
font fouvent difpenfés de fervir fur mer en perfonne ; mais 
pour ce qui eft du ferviee fur terre , ni les zaíms, ni les tima-
riots ne s'en peuvent difpenfer. Du nombre de cavaliers 
que doivent mener avec eux les zaims & les timariots. 
Avantage que retire le grand-feigneur , des terres qui re-
lournent á la couronne par la mort des zaíms & des tima­
riots. Nombre des ziamets & destimars. Ibid. 712. a. Foye^ 
TIMAR. 

Z I A Z A A , ( Lkholog. ) pierre de différentes eouleurs. 
X V I I . 712. <z. Ses vertus merveilleufes; felón Ludovico Do-
leo. Ibid. b. 

ZÍBEIINE , {Zoolog.) defcription de la marte zibeline. 
l ieux oü on la trouve. X V l I . 712. b. 

ZibeUne:Danom & delapeau de cet animal.5«^;/.IV.691. 
l.Note. 

ZiBíU-fE, ( Hiñ. nat. des anim.) c'eft une des fourrures les 
plusrares. Ses différentes qualités felón les liéux d'oü on la 
tire. Difíiculté deprendre deszibelines en Sibérie, depuis que 
les Ruffes ont fait la conquéte de ce pays. Hiftoire naturelle de 
ees animaux. Saifon choifie pour en faire la chaffe. XVI I . 712. 
h. Détails fur la maniere dont cette chaffe fe pratique. Ufages 
obfervés lorfque la chaffe eft finie. Fourrures de zibelines les 
plus eftimées. Le débit de cette rtarchandife réfervé aux fou-

Tomt II, 

veraíns dé la Ruffie. Prix des caiffes & des paquets qu'on en 
fait á Pétersbourg. Ibid. 713. a. 

ZIBELINE, {Faui-Lri) ¡^aysd'oüfe tirent les zibelines. X VIL 
713. a, Defcription de l'animal qui fouriüt cette fourrure. 
Ibid.b. • 

Z I B E T , ( Zoolog.) voyei CivETTE. Caraíleres qui diñin-
guent cet animal de la civette. Suppl. ÍL 448. b.Sa claffification. 
449. a. 

ZIÉGLER, {Jacques) mathématicien & théologjen. I X : 
241. b. 

ZIEMNOI-POIAS, ( Géogr.) ce mot ruffe fignifie ceinture 
de la terre. Les Ruffes nommeñt ainíi de grandes montagnes 
qui font dans le pays des Samójedes. Leur delcription. X V I I . 
713, ¿ 

Z I G E T H , Zighet ou Sigeth , ( Géogr.) ville de la baffe 
Hongrie, uñe des plus fortes places du pays. Mort de Solimán 
11, au fiege de cette vüle. Comté de Zigeth, dont cette ville 
eftla capitale. XVI I . 713. ¿. 

Z I G - Z A G , ( Ans méchan.) defcription d'une machine de ce 
nom, qui s'alonge & s'accourcit á volonté > & qui peut étre 
utile en une infinité d'occafions. XVI I . 714.«. 

ZIG ZAGS de Utranchée, {Fortific.) X V I I . 714.^ 
ZlG -ZAG j aílée en , ( Jardin. ) X V I I . 714. a. 
ZILIS , ( Géogr. anc. ) ville de la Mauritanie tingítane J 

colonie établie par Augufte j elle dépendoit de l'Efpagne 
bétique. Infcription qui fait mentionde Zilis. XVI I . y 14. a. 

Z1MBI, ( Comm. ) petites coquilles qui ferVent de mon-
ncie au royaume de Congo. Lieu oü elles fe trouvent ea 
abondance & de la ineilleure quaiité. Ces coquilles font une 
mine d'or pour les Portugais. XVII . 714. b. ( Foyer IX. 263 ). 

ZÍMENT-VASSER , {Minéral.) nom que les Allemands 
donnent á des eaux qu'on trouve quelquefois prés des mines 
de cnivre , & qui font iégérement imprégnées des particules 
de ce métal. Obfervations fur la fource qu'on en trouve prés 
de New-Sollen Hongrie. Tranínuitation apparente du fer en 1 
cuivfe pai- le moych de ces eaux. Effet qu'elies produifent fur 
ceux quien goútent. XVI I . 714. ¿. Leurs própriétés médicina-
les. Quaiité du cuivre qu'on en tire. Commcnt on tire de ces 
eaux du vitriol.Expériencesquijuftifient que ees eaux contlert-
nent une trés-gfande quantité de vitriol de cuivre , dont elles 
font la folution par le fecours de l'acideordinaire. Obfervations 
fur la prétendue tranflnutation du fer en cuivre opérée par ces 
eaux. Ibid. 715. a. 

ZINC , ( Minér. Chynt. & Métalbtrg.) caraíieres de ce demi^ 
métal. Rien de plus inexaít que ce que les anciens auteurs en 
ont écrit. II n'exifte point dans la nature de zinc hadf. La mine 
qui en eomientplusabondamment c'eft la calamine. La blenda 
eft auffiune vraiemine de zinc. X V I I . 715. b. Différentes e í 
peces de hiendes , qui foiit toutes de vraies mines de zinc. 
Efpece de fpath qui contient aufli du zinc. On trouve'auffi du 
zinc dans le vitriol blanc , qui, quoique rarement, fe trouv» 
tout formé par la nature dans les mines de Goflar. Maniere 
dont ce vitriol fe fait aufli artificiellemenr a Goflar ou au Ra-
melsberg. Expérience qui montre que le zinc fert de bafe á ce 
vitriol. Ibid. 716. a. Comment on tire le zinc de la hiende. 
Propriété qpi caraílérife le zinc, celle de jaunir le cuivre. Le 
laiton fait avec la calamine, devient trés - duílile , au lieu 
que celui qui eft fait avec le zinc feul, eft aigre & caffant. Diffé­
rentes compofitions faites parlemélange du zinc avec le cui­
vre./¿¿i. ¿. Réfultats de fa combinaifon avec divers métaux. 
Comment on l'unit avec les métaux imparfaits. Amalgame du 
zinc avec le mercure. Diffolvans qui agiffent far le zinc. On 
peut fe fervir du foufre pour le dégager des autres fubftances 
métalliques. Subftance formée par la diffipation du zinc lorf-
qu'il s'enflamme dans le feu. Chaux de zinc. Propriété phof-
phorique du zinc. Ibid. 717. a. De toutes les própriétés de 
cette lubftance , on doit en condure que le zinc eft un demi-
métal, qui contient une terre métallique blanche , & beau­
coup de principes inflammables. Le zinc a des própriétés qui 
indiquent affez d'analogie entre lui Sd'arfenic. Ibid.b. 

Zinc. Rapport de ce minéral avec la calamine. II. ^39. 5.' 
A l a fonte il ne peut s'unir avec le bifmuth avec lequel d'ail-
leurs i l a beaucoup de rapport. 263. a. Procédés par lefquels 
on tire du zinc déla hiende. 281. b. On peüt en tirerdela 
cadmie. 517. b. Comment l'acide nitreux agit fur ce demí-
métal. 54^. a. Comment on découvre le zinc contenu dans 
l'eau. Suppl. III. 473. b. Ufage que les potiers-d'étáin en font. 
V I . 9. b. Le fer & le zinc ne peuvent s'unir. 496, b. Le zinc 
confidéré comme fondant. 916. a. Vitrificañon des fleurs de 
zinc; ce métal eft un fondant du cuivre. 917. b. Le zinc en 
fufion fe calcine méme dans des vaiffeaux fermésreomment 
onprévient cet inconvénient.9i8.¿. De l'alliage del'étainavec 
le zinc. XIII. 183. b. Travail du zinc , vol. V I des planch. Mé-
tallurgie, Zinc. 

Zisc^P/iarmac. & Mi t . ffiá/ic. )vertu deificad ve attribuéeá 
deux de fes chaux, lepompholix & la tuthie, &ala pierre caía-
minaire. Ufages qu'on en fait dans quelques préparations phar-
raaceutiques. XVII . 717. b. 

Z I N D I K I T E , (teme dt Reladon ) feéle mahometane , 
T T T T T t t t t í 
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fort bizarre dans fes opinions. Elle enfeigne que tout ce qul éñ 
créé eft Dien, elle n'admet ni providence , ni réfurreílion. 
XVII. 717. ¿. 

Z 1 N G A N A , (Ichthy.) poiflbn de mer fort fingulier, qui 
fe trouve vers la cote d'Ivoire en Afrlque. Sa defcription. 
XVII. 718. .i. 

ZINGI, ( Botan.) fruit des ludes o tiéntales. Sa defcription. 
XVII. 718. a. 

ZINN, {J.Godefroi)z.n3.tomAe.SuppLl. ^tz.b.Suppl.W. 
361.18. 

ZINZENDORF. Obfervationsfur M. le comte de Zinzen-
dorf, fondateur de la fede des freres Morayes. VIII. 183. b. 
&c. X. joq .a . 

ZIOBÉRIS, {Géogr. anc.) fleuve d'Afie dansl'Hyrcanie. 
Defcription qu'en donne Quinte-Curce. XVII. 718.4. 

ZIPPOIS , {Géogr. anc. ) ville de la Galilée , la cié de cette 
province. Médaillesde cette ville. Elle futía derniere qui fe ren-
ditáTitus.XVII.7i8.¿. 

ZIRANNI , l e s , ( Géogr.) peuples de rerapireruífien, habi-
tans d'ime forét au couchant de la province de Pcrmie , &c. 
XVII ,7i8.¿. 

ZIRCHN1TZERSÉE, (Geo^.) lac d'Allemagne dans la 
baíTe Carniole. Defcription de ce lac remarquable áplufieurs 
égards.XVIl.yiS.i. 

ZIRICZÉE , ( Géogr. ) ville des Pays-Basdans la province 
de Zélande, capitale de l'iíle de Schowen. Obfervations fur 
quelques écrivains que cette ville a produits. Amand de 
Ziriczée. Lsevius Lemnius. Pierre Peckius. XVII. 719. a. 
Regnier Titellius. Ibid. b. 

ZIRO, {Géogr.) ville d'Italie. XII.. 168. b. 169. a. 
ZISCA, (/e<2/2) gentilhomme bohémien. VIII. 357. b. 

, XVI. 564. b. MaíTacre qu'il fit des Picards. XII. 549. a. 
Z I Z A N 1 A , ( £ot.) genre de plante dlftiníl de l'ivroie. 

Ses caraéleres. XVII. 719, b. 
Zi^anie. Différence entre cette plante & l'ivroie. XVII. 

684. a. 
ZIZIM, fils de Mahomet II. Sa captivité : fa mort tra-

gique. XIII. 531. b. 
ZIZITH , ( Coutum. Judaiq. ) franges que les Juifs por-

toient aux quatre coins de leurs habits. Quel eft le zizith 
des /uifs modernes. XVII. 719. b. 

Z M 
ZMILAMPIS , ( Liihol. ) efpece de pierre dont Pline & 

les anciens ont parlé. Caraderes de cette pierre. XVII. 
720. a. 

z o 
ZOARA , ( Litttr.) troncs d'arbres cu colonnes fans or-

nemens que les Scythes élevoient en l'honneur de leurs 
dieux. XVII. 720. a. 

ZOCOTGRA , {Géogr.y ou /acotara, iüe ñtaée á l'en-
trée de la mer Rouge. Aloes de cette ille. XVII. 720. b. 
> ZODIACALE, lumiere , {Phyfiq. & Afir.') IX. 722. 
b , &c. Etoiles zodiacales : catalogues de ees étoiles. Suppl. 
IV. 913. b. — 914. b. 

ZODTAQUE , ( Aftron. ) Etymologie de ce mot. Lar-
geur qu'on-, donne au zodiaque; quelle en eft la raifon. Di-
vifion de cette bande fphérique en douze parties appellées 
fignes. Mouvement des étoiles d'occident en orient, qui fait 
que les conftellations ne répondent plus aux parties du zo-
diaque qui portent leur nom ^ Voyez Précejfion des équinoxes. 
Selon M. Pluche, les nom^ des fignes du zodiaque ont pré-
cédé l'ufage de l'écriture , & ont donné lieu á fon ínven-
tion & a celle de la peinture. XVII. 720. S, Obfervations 
fur cette hypothefe. Zodiaque des cometes , felón M. Caííi-
ni. Ibid. 721. a. 

Zodiaque. Sa largeur. IX. 303. b. Signes qui le divífent. 
XV. 188. a. Axe du zodiaque. I. 906. a, Cercles d'excur-
fion qui terminent le zodiaque. VI. 228. b. Cartes du zo­
diaque. Suppl. I. 665. b. Suppl. II. 253. a. Voyei ZODIA-
CALE. 

ZODIAQUE, (Lhtér.) M. Pluche fait remonter jufqu'au 
voifinage du déluge , & au tems oü l'Egypte n'étoit pas en­
coré habitée ,rinftitution du zodiaque, fous la méme forme, 
qu'il conferve aujourd'hui. Examen de cette hypothefe par 
M. de la Nauze. XVII. 721.̂ 7. Cette hypothefe fuppofe que 
les fignes d'été par exemple, étoient dans ees tems reculés , 
les mémes qu'ils ont été depuis , ce qui eft infoutenable, 
puifque par le calcul du mouvement propre des étoiles íixes, 
la conftellation de Técrevifíe étolt dans les íignes du prin-
tems, celle de la balance dans les fignes d'été, &c. Diffé­
rence entre le zodiaque grec & le zodiaque égyptien. Ibid. 
b. La diverfité de l'un & de l'autre fe démontre particulié-
rement par le tems de leur inftitution , qui paroit tomber 
pour les Egyptiens au quinzieme , & pour les Grees au d¡-
xieme íiecle avant Jefus-Chrift. Rapport que les inftituteurs 

du zodiaque grec chercherent\a mettre entre les conflel-
1 lations & les dodécatémories. On eut foln dans ce zodiaque 

primitif,que les quatre points des équinoxes & des folñkes 
y oceupaffent d'abord le milieu de leurs quatre conftellations. 
L'inftitution du zodiaque grec attribuée á Chiron. 
722. a. 

Zodiaque, figure fymbolique. XV. 729. é. 
ZOÉ, impératrice de Conftantinople, femme de Romain-

Argyre. Suppl. III. 926. a, b. Suppl. IV. 667. a. 
ZOGONOI , {Mythól.} dieux zogonoi chez les Grecs. 

Us préfidoient á la vie des homnies. Les fleuves 8c les eaux 
courantes leur étoient fpécialement confacrés. XVII, 722. ¿. 

ZOHAR, ( Hifl. anc.) fplendeur. Nom d'un livre des Juifs, 
qui contiént des explications cabaliftiques fur les livres de 
Moífe. Obfervations fur cet ouvragc. Editions latines qu'on 
en a faites. Faux zohars manuferits. Supplément du zohar. 
XVII. 723. <z. 

Zohar , précis de cet ouvrage fur la cabale. IX. 
41. ¿. " - -

ZOLOI, ( Géogr. anc.) Deux villes de ce nom ; l'-une 
en Cilicie, l'autre dans l'ifle de Chypre , dont on a attri-
bué la fondation a Solón. Détails fur 1'origine de celle de 
Chypre. XVII. 723. b. 

Z O N A , {Géogr. i2«c. ) ville de la Thrace chez les Cico-
niens. Le nom de zona étoit commun á la ville & au pro-
montoire furlequel elle fut bátie. Effet merveilleux du chant 
d'Orphée fur les hétres qui étoient dans le voifinage de zona. 
XVII. 723. b. 

ZONE. ( Géogr.) La terre eft partagée en clnq zones, par 
des cercles appellés paralleles ; favoir une zone torride, deux 
tempérées & deux glacées. XVII. 723. b. Largeur de cha-
cune. Phénomenes añronomiques particuliers á chaqué zone. 
Ibid. 724. a. 

Zone , ( Géogr.) la divifion de la terre en cinq zones eft 
une fuite de fon mouvement diurne & annuel. Largeur de 
chaqué zone. Calcul de la furface oceupée par chacune d'elles. 
XVÍI. 724. b. Principales'caufes qui éontribuent le plus á 
former la lumiere , la chaleur , le froid, les piules & les 
autres météores, & á les entretenir dans les différentes 
zones. Durée du crépufeule fous chaqué zone. Ibíd. 725. a. 

Zone. Les peuples des différentes zones diflingués par les 
noms d'Afciens , Amphifciens , Hétérofciens & Périfciens. 
XI. 464. ¿.465. a , b. Solution de quelques problémes aftro-
nomiques fur les différentes zones par le moyen des globes 
ou de la fphere. VII. 711.. b. — 714. b. 

Zone torride , ( Géogr.) Le milieu de cette zone eft beau-
coup plus temperé que fes extrémités. Les peuples qui ha-
bitent ce milieu ont un continuel équinoxe, & les crépuf-
cules y font trés-courts. Notre zone torride eft prefque le 
double de celle des anciens. Lieux de cette zone que Ies 
anciens croyoient inhabitables. Anciens philofophes qui n'ont 
point donné dans cette forte de préjugé. XVII. 725. b. Pays 
íitués fous la zone torride. Saifons qu'on éprouve fous cett» 
zone. Fertilité des pays fitués á l'oueft de l'Afrique , de­
puis le tropique du cáncer jufqu'au cap Verd. Qualité du 
climat de la Guiñee , Ibid. 726. a. & des pays d'Afrique 
fitués depuis l'équateur jufqu'au tropique du capricorne. 
Obfervations femblables fur les pays de l'Afie fitués fous 
la zone torride, Ibid. & fur ceux d'Amérique. Ibíd. 727. a. 
Réfultat de toutes ees obfervations, Tableau poétique que 
le peintre des faifons a fait des climats de la zone torride. 
Ibid. b. Voyei TORRIDE. 

Zones glaciales , ( Géogr. ) longueur des jours & des nuits 
fous ees zones. Autres phénomenes qui leur font particu­
liers. Pays fitués fous ees deux zones. Démonftration de la 
longueur des jours & des nuits des zones glaciales , par 
la Iphere. XVII. 730. a. Comment on peut déterminer quels 
font les jours 011 le foleil ne fe conche , ni ne fe leve pour 
un lieu donné fous la zone glaciale , & quand ees jours 
commenceront & finiront. Accroiffement des jours dans les 
lieux feptentrionaux , tant que le foleil avance dans les 
fignes afcendans. Phénomenes contraires pour les lieux mé-
ridionaux. Caufes des faifons & de la durée du jour fous 
la zone glaciale. Ibid. b. Qualité des climats de cette zone. 
Ibid, 731. a, Tableau poétique de ees climats par Thomp-
fon. Ibid. b. Voyez GLACÉE %one. 

Zones tempérées, ( Géogr.) Phénomenes particuliers á ees 
zones. Pays qu'elles renrerment. XVII. 732. a. Caufes de 
la diverfité des faifons , du chaud & du froid , qu'éprou-
vent les habitans de ees pays. Obfervations fur les climats 
des différentes conrrées qui appartiennent aux zones tem­
pérées. Ibid. 733. a. Defcription poétique de ees climats & 
de leurs différentes faifons. Ibid, 734. a, b. Voyez TEMPÉRÉES, 
{ones. 

ZONE , ( Conchyl.) Bande, cercle ou fafce que l'on re­
marque fur la robe d'une coquille. XVII. 743. a. 

ZONE , ( Antiq. rom. ) ceinture des Roraains. On ne pou-
voit étre vétu décemment fans zone. XVII. 743. a. Les 
fetnmes la plâ oient immédiatement fous le fein, Sur k fui 
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áe ta i-épübÜqüé l elles y joigñirent uií brnement qm mar-
quoit la féparation de la gorge. II y eut un tems chez les 
Romaihs que les hommes attachoient á leur zone une bourfe 
dans laquelle ils mettoient leur argent. Ibid, h. 

ZONE , {Hydrauliq.) XVII. 743. b. 
ZONE , {Jardín.') XVII. 743. b. 
ZONNAR, {terme de Relation) ceintüre qüe lés chré-

tlens & les Juifs portent dans le Levant. XVII. 743. b. 
ZOOLOGIE, ( Phyjiq. génér. ) fcience qui traite de tóus 

les animaux. Sa diviílon méthodique. XVII. 744. a. 
ZOOPHYTES , ( Hift. nat.) animaux-plantes. Ge íbnt. 

de vrais animaux. Suppl. I. 436. b. Suppl.IV. 606. ¿. Voyez 
Plantes marines, 

ZORI, ( Cñtiq.facr.) fignificatiou de ce mot hébreü qu'on 
a traduit par celul de baume. XI. 511. h. 

ZOROASTRE. On n'a pu découvrir quel pouvoit étíe 
ce Zoroaflre fi fameux dans tout TOrient; ce qu'on a fup-
pofé fur fa naiffance & íur fes ouvrages. III. ao. b. Hif-
toire merveilleufe de ce "philofophe. XII. 421. a. Extrait 
de fa doítrine. XI. 644. ¿ , ¿. La doflrine des deux prin­
cipes enfeignée par Zoroaftre. X. 22. b. Principes de fon 
fyfteme. XII. 423. a , b. Progres de fa doílrine. 421. a , 
b. Des livres qu'on lui a attribués. Ibid. b. & XVÍI. 700. 
h. — 704. a. Feu facré de Zoroaftre. VI. 638..a. Ses an-
ciens feftateurs. IX. 846. b. 847. á , b. Mceurs, ufases & 
pratiques religieufes de fes feítateurs modernes. XII. 83. b. 
84. a. Des oracles de Zoroaftre. XII. 422. a. 423. b. 424. 
a , b. Etabliffenaent des temples par ce philofophe. XVI. 84. 
a , ¿.II eft encoré parlé de ce perfonnage merveilleux & 
de fes feíbteurs modernes aux articles Gaures & Guébres. 

ZOSTER j ( Géogr. anc.) Promontoire de TAttique» Etym. 
de fon nom. Divinités qu'on y adoroit. XVII. 744. b. 

ZOZATAQUAM , (Botan.) plante défignée fous diffé-
íens noms dans dififérentes parties de la nouvelle Efpagne. 
Sa defcription. Propriétés de fon fue. XVII. 744. b. 

ZOZIME , premier auteur qui a parlé de l'art de faire 
de l'or. I. 249. a. 

z u 
ZUENZICA, (Ge'ogrO déí"ert d'Afrique dans le Zalla­

ra. Marchands qui ont coutume de le traverfer. Sel qu'on 
retire des rochers de Tegara dans ce défert. XVII. 74^. a. 

ZUG , ( Ge'ogr.) feptieme des cantons Suiftes. Ses bornes 
8c fon étendue. Ses produftions. Religión & alliances des 
habitaos. Defcription de la ville capitale de ce cantón. Chef 
du cantón. XVII. 745. a. 

ZUICKAU , (Ge'ogr.) ville d'AUemagne dans le mar-
graviat de Mifnie. Hommes de lettres nés a Zuickau. XVII. 
745. a. 

ZUMBO , (Gaetano Giulio) feulpteur. XIV. 833. b. 
ZW1NGLE j ( Vlric.) Obfervations fur la vie & les 

ouvrages de ce réformateur. XVII. Ó I J . Í Í , b. Sa doílrine 
fur la communion. IX. 597. b. 

ZW1NGLIENS , {fíift. eceléf.) {e&e defacramentaires du 
feizieme fiecle, ainfi nommés de Ulric Zwingle leur chef, 
Suifle de nation. Réformation qu'il établit en Suiffe. En quoi 
fa doíb-ine différoit de celle de Lüther. De tous les pro-
teftans, les Zwingliens ont été les plus tplérans. Le zwin-
glianifme introduit en Angleterre fous le regne d'Edouard 
VI. XVII. 745- b. 

ZULÜFDG1LER , {teme de Relation ) Enfant de tribut 

chez les lurcs. Serrail ou ón tient ees ehfañs. Significatioii 
du mot Zuluf. XVII. 746. <aL_ 

ZÜRICH , ( Géógr.) ville de'Siíifte , capitale du cantoft 
de ce nom. Defcription de cette ville. XVII. 746. a. Son 
hiftoire. Son gouvernement. Obfervations fur quelques fa-
vans qu'elle a prodúits; Théodore Biblander; Conrad Gefner; 
Rodolphe Gualter ; Jean Henrí Heidegger; Jéan líenri Hor-
tinger; Ibid, b. les Seheuchzer; Jean Gafpard Schweitzer; Jo­
ñas Simler, Ibid* 747. a , b-, Jean-Guillaume StyckiuSi 
Ibid. b. 

Zurick. Obfervations barómétriques faites dans cetté vilíes 
II.SI.ÍÍ.XVI. 118./1. Synodede Z urich qui fut fui vi de la ré1 
formationde la ville. XVII. 6 i^ . a ,b . 

Z i m i C H , cantón de,{ Géogr.) premier des cantoñs Suiífesi 
Ses bornes. Anciens peuples de ce pays appellés Tigurini. D'oíi 
le pays fut nommé Pagas Figurmus. De la préféance de ce can­
cón dansl'alliancefédérativei Ses baillifsSc fesbailliages.XVIL 
747. b. Qualité & produiftions du pays. Lac de Zurich. Ibid-, 
748. a. 

Zurich. Obfervations fur le Pagus Figurinas de l'anderiné 
Helvétie. VIII. 109. a. XVI. 3 28. b. Cailloux remarquables 
danslariviere de Sila , présde Zurich. VIII.934. ¿. 

ZURNAPA, {Zoolog.) animal fort fingulier en fon efpecei 
Voye^ GIRAFFE. Ses rapports avec les animaux ruminans. Sa 
defcription. XVII. 748. a. 

ZURZACH, (Geogr.) grosbourg de Suifle dans lecomtédé 
Bade, connu par fes foires. Jurifdiílions temporelle & fpiri-
tuelle d'oíi cette ville dépend. XVII. 748. a. Fragment d'inf* 
cription antique trouvé dans ce lieu. Ibid. b. 

Zurach. Des antiques trouvés prés de ce lieu. Suppl. IL. 
684. b. 

ZÜTPHEN, ( Geogn) comté de Zutphefl. Ses bornes & fes 
principales villes. Ville de ¿utphen. Sesrévolutions. Significa-
tionde fon nom.SamuelPitifcus, littérateur,naqiiitáZiuphen 
en 1627. XVII. 748. ¿. 

ZÜYDERZÉE, ( Géogr.) golfe de l'Océan germanlque ̂  fur 
la c&te des Pays-Bas. II fut formé en 1225 par l'inondation de 
la mer. Pourquoi ce golfe a été nommé Zuyder^ée ou Mer du 
midi. XVII. 748. b. 

Zuyder^ée j ( gelfe du ) partie de ce golfe appellée XY Olí 
l'Fe. XVII. ó ó i . í j i . 666. é. Elévation du Zuyderzée au-
deffusdela terre, pilotis qui lecontiennent. II. 621. rfi 

ZWOL , ( Géogr. ) ville des Pays-Bas ^ dans la province 
d'Over-Yffel. Sa fituation avantageufe. Ses révolutions. Sa 
magiftrature. Obfervations fur les ouvrages de Hermannus» 
Torrentinus, né dans cette ville. XVII. 749. <i. 

Z Y 
ZYG-^SNAj (/cA/Ay.) grand poifíbn cétacé. Sa defcrip­

tion. Lieux oüonle peche. Qualité de fa ehair. XVII. 749. b, 
Foyei MARTEAU. 

ZYGIE, ( Mufiq. infir. antiq. ) flute propre aux noces. Ety 
mologie de fon nom. II paroit que la zygie étoit une flütó 
double. Suppl. IV. 1004. b. 

ZYGOMA , ( Anatom, ) os de la tete, communéraent ap-
pellé os jugale, Defcription de cet os. XVÍI. 750. a, 

ZYGOMATIQUE, {Anat.) arcade zygomatique. Apo-
phyfes zygomatiques. Mufcles zygoraatiques. XVII. 750, a, by 

Z Y T H U M f elpece de boifíbn om biere des Egyptiens. IL 
246.4. 

£ J N D E L A T A B L E D E S M A T J E R E S . 
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E S S C I E N C E S , 

A R T S ET M É T I E R S , 

Nota. Les Planclies doubles , triples & quadniples , concefnant l*Hiíloire natiifelle, la Marine, & la 
fonte des Statues ¿quefires, ne font comptées que comme fimples. Le chifFre romaih indique le 
Volume, & le chiffre araba indique le nombre de Planches. Le XII eft le vol . de Supplément. 

A 

XÍI. 

i . 
12. 

7-

4-

GRieuLtURE, ÉcoBottiie fuñiqué 
(voyez-chaqué arricie ). . . . . I. 83. XÍÍ. 

Aiguíller. . . . . . . . . . . I. 2. 
Aiguillier-Bonnetier. . . . . . . I. 1. 
Algebre & Arithmétique. V. : 
Alph»bets , ( Voyez Carañeres ). . . II. 
Amidonnier. I. 1. 
Analyfe V. 2. 
Anatomie. . . . . . . . . . I. 35. 
Ancres ( voyez Forges des), . , . . VII. 
Antlquités. . . . . . . . . . . I. 12. 
Antiquités Judaíques, Babyloniennes ,. 

de Naples , & diverfes 23. XII. 23, 
Architefture I. 52. XII. 17. 
Architefture navale XII. 
Ardoifieres VI. 
Argent, ( voyez Fonte de 1') V. 
Argenteur I. 2. 
Armes (Fabrique des), , . . . . XII. 
Armes & Machines de guerre. . . . XII. 
Armes & Machines des Tures. . . . .XII. 
Armurier I. 2. 
Arpentage & Nivellement. . . . . V. 3. 
Arquebufler. . . . . . . . . . I. 7. 
Art du fer (voyez Forges), . . . IV. 
Art militaire I. 20. 
Artificier I. 7. 
Artillerie 8c F o r t i f i c a t i o n . . . . . . I. iS. 
Aflronomie. . . V. 9. 
Aflronomiques, ( Inflrumens ). . , . V . 17. 

B A G N E de Brefl. XII. 
Baigneur-Etuvifte ( voyez Perruquier ), VIII. 
Balancier II. 5. 
Barbier (voyez Perruquier), . . . VIII. 
Bas, ( Faifeur de métier & faifeur de 

bas), II. 19. 
Baffecour I. 1. 
Batteur en grange I. 1. 
Bijoutier^ (voyez Orfevre), . . , VIII. 
Blanc de baleine. . . . . . . . I. t. 
Blafon II. 29. 
Boiffelier II. 2. 

XII. 7. 
XII. 8. 

XII. 6. 

Bombes, (voyez Fonderie). 
Bonnetier, ( voyez Aiguillier ). 
Bonnetier de la foule. . . . 
portier, ( voyez Cordonnier 

V. 
I. 
II. s. 
IIL 

C L O 
Boucher. '. _ » . . » ,.; ¡ . I II. i . 
Bouchonnier. ¿ . II. 1. 
Boulangen II. i . 
Boulets, (voyez Fonderie) . . . . V. 
Bourrelier & Bátier. . . . . . . 11» J . 
Bouríler. , . . . . . . » 1 . . II. 3. 
Boutonnier ( moules , eri metal.) Paf-

fementier. . . . . . . . . II. o. 
Boyaudier. II. 1. 
Braflerie. II. 5. 
Briqueterie , Chaufournier XII. 3. 
Brodeurau métier, Sc autambour. . . II. a. 

c 
v. C A N o N S' ( voyez Fonderie ), . : 

Caraíleres , ( Fonderie des ) alphabets 
des langues ( Ecriture frangoife ). . II. 49, 

Carollier (voyez Sellieí ), . . . . IX. 
Cardier. II. 1, 
Cartier. II. 6. 
Cartonnier, & Gauffreur en cartón. . II. 2. 
Carrier , (voyez Plátrier). . . . . I. 
Garrieres , ( exploitation des ) ( voyez 

Mâ onnerie ) I. 
Catoptrique, (voyez Optique). . . V . 
Cemtuner. . , . II. a. 
Chainetier. . . . . . . . . . II. 3. 
Chamoifeur & Mégiffier II. 5. 
Chandelier II. 2. 
Chanvre (culture du), I. 2. 
Chapelier II. 3. 
Charbon de bois 1.3. 
Charbon de terre ( voy. Mines, Hiíloire 

natur.) V L 
Charpente ( de toutes efpeces). . . II. 70. 
Charron III. 8. 
Chafle ( de toutes efpeces) III. 23. 
Chauderonnier , ( Groffier ) Planeur. . 

(Faifeur d'inftrumens de Muíique). . III. 4. 
Chirurgle. . III. 39-
Chaufouniier , ( voyez Briqueterie ).. XII. 
Choréeraphie HL 

III 
• * • • • • • • • • • • Ü X . 

XII. 8, 

Chymie 
Colle-forte. . . . . . . . XII. 

III. 

2. 
2J, 

2. Cire á cacheter , (Fabrique de la). 
Gres , (blanchiflage des ). . . . . III. 3 . X I L 1 : 
Cirier MI. 4. 
Cifeleur & Damafquineur III. 2. 
Cloches ( Fonte des ) . . . . . . Y- 9. 

Cloutterr 
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Cloutler - grofficr. . u . . . . . • • 
Cloutier d'épingles. . . _ . . . . 
Coffretier , MalletierBahutier. . . 
Colle-forte , ( voyez cire). . . . 
Confifeiir 
Confervation des grains. . . . . . 
Corderie • •• 
Cordonnief. . • • 
Cordonnier & Bottier. . . . . . 
Cornetier , ( voyez Tabletler ). . 
Corroyeur. • 
Cotón, (culturedu ) . , . . . . . 
Coutelier. 
Couturiere 
Couvreur & Carreleur 
Couvrcur en bátimens 
Cuivre , ( voyez fonte du ). . . . 

DAMASQUIÑEUR , ( voyez Cifeleur).. 
Découpeur d'étofFes. . . . . . . 
Dentelles & facón de poiñt. . . . . 
Deflein 
Diamantaire. " • 
Dioptrique, ( voyez Optique). . . 
Doreur íiir métaux , fur cuir & fur bóis. 
Doreur fur cire > 
Draperie. . . . . . . . • • 

EAU-DE-VIE , ( Difllllateur de ). . . 
Ebénifterie , Marqueterie. . . . ? 
Economie ruftique, (yoy. Agricult.ure). 
Ecriture fran?oife , ( voyez Caraíleres) 
Email, (Peinture en) 
Emailleur a la lampe & en perles fauífes. 
Eperonnier. . . . 
Epingle , (voyez Cloutier ). . . . 
Epinglier. • 
Equitation , ( voyez Manege). . . 
Efcrime. . . . . . . . . . . • • 
Etain, (voyez Hifloire naturelle). . 
Etaux, (Fabrique des), (yoyezTaillan-

dier). . . . • 
Eventaillifle. 
Evolutions navales. . . . . . . . 

FAYANCERIE. ; : . 
Fer blánc, ( voyez Etain, HHlojre nat.) 
Ferblantier. , 
Filer, ( Art de ). enfil &enlaine.^ . . 
Filets, (Fabriquedes) (voyez,Peche) 
Fleurifte artificiel. . . . . . • ^ • . • , 
Foins , (fa^on & moiffon des ). . . 
Fonderies des canons, mortiers , bou-

lets , &c 
Fontainier • 
Fonte de l'or, argent & cuivre. . " . 
Fontes des llatues équeílres , ( voyez 

Sculpture). . °. °. " • 
Forges , ( grofles ). ~ . * . ' ' . ° • 
Forge des ancres. . *. ° . 
Formier. . . . . ° . '• *• 
Fortification, ( voyez Artillerie). . . 
Fortification des Tures, ( voyez Ar­

mes & Machines des Tures). . . 
Fours á chaux , ( voyez Agriculture ).. 
Four á brique, tuile, plátre & chaux 

( voyez Máconnerie) 
Fourbiüeur 
Foureur. • 
Fromage d'Auvergne. 
Fromage de Gruieres & de Géradmer.. 
Fufil de munition, ( voyez Armes ). . 

III. i i 
III. 2, 
III. 3. 
XIÍ. 
III. í. 
I. 2. 
m. 
XII. 2. 
ni. 2. 
ix. 
111.2. 
í 5. 
ni. 2. 
XII. i í 1 3. 
xn. 2. 
v. 

m. 
íít t. 
ni. 3. 
ni. 39. 
m. 3. 
V. 
III. 4. 
XII. 1. 
III. 13. 

m. t; 
IV. 11. 
L 
u. 
IV. i . 
IV. 4. 
IV. 16. 
ÍH. 
IV. 5. 
VII. 
IV. 15. 
VI. 

IX. 
IV. 4. 
Vil. 7. 

ÍV. u . 
VI. 
IV. 2.. 
IV. 5. 
VIII. 
IV. 9.. 
I. I. 

V. 31. 
I. 5. 
V. 6. • 

VIII. 6. 
IV.- 65. 
VII. 13. 
IV.-4.-
I. XII. 

XII. 
1.1. 

IV. 10. 
IV. 6. 

GAINIER. ~. . . 
Gantier 
Gauffreur d'étofFes. 
Gazier. 
Géographie. . . . 

Tome H , 

VI. 2. 
VI. 2. 
XII. 

IV, 6. 
IV. 5. 
III. 
XI 

XII. 

i?"xn. ao. 

Géométrl#. ; ; V. 5 
Glaces , ( coulées & foufflées ) (Ma-

nufañures & poli des ) V. 
Globes,(conftruíl:ion des ). . . . . V. 2. 
Gnomonique. . . . . . . . . V. 2, XII. 
Grains, ( voyez Gonfervation des ). . I. 
Grange , ( voyez Batteur en). . . . I. 
Gravure , ( en taille-douce, burin, eau-

forte, &c.). V. 9. . 
Idem, ( en pierres fines ) 3• 
/¡/̂ w ,̂(en lettres, mufique&géographte). V. 2. 
Idem , ( en médailles ) . . . . . . V. 3. 
Idem, ( en cachets ) V. 2. 
Idem, (en bois) V. 3. 
/¿£7«, ( des poin̂ ons poür les caraíleres 

d'Imprimerie) (voyez Carañeres). II, 

• • •' H '•' re 
HABITS, ( voyez Tailleur d'). . . ; 
Henhaphrodites.. . . 
Hiftoire naturelle , ( Quadrupedes juf-

qu'aux Polypiers, 
Idem, ( regne végctal Se regne minér.) 
Idem, ( Métallurgie ) 
Idem, ( exploitation des mines) ( depuis 

le mercure, or, &c.jufqu'á l'alun). 
Idem, ( Fabrication dés poudres ). . . 
Idem. 
Hongroyeur. . . 
Horlogerie. . . . . .. . . . . 
Hydrauliques , ( Machines ). . . . 
Hydroftatique ,Hydrodynamique., Hy-. 

draulique. 

IX. XII. 
XII. 3. 

m 
VI. ú 
VI. 93. 
VI. 19. 
XII. 4. 
VII. 3. 
IV. 64. 
V. 26. 

• V . 3 , 

JARDÍN potagef. ¡ ; : i :• . 
Jardín age 
Imprimarte , (en carañeres). . . . 
Idem , ( en taille-douce ) . . . . . 
Incrufteur , (voyez Tabatiere ). . . 
Indigoterie 
Inflrumens de Mtifique de toutes creces, 

(voyez Lutherie ). . . . . . 
Idem, en cuivre, (voy, Chauderonnier). 
Joaillier , Metteur-en-oeuvre,-( voyez 

Orfeyre). , . . . . . . . . 

LAÍOURAÍJE, (voyez Agriculture). 
Laine, ( voyez filer ). . . . . 
Laiterie. . . . . . . . . . 
Layetier. . . . . . . . . . 
Lingere. . . • , . 
Lunetier, 
Lutherie 
Luthier. , . •. . . . . . . 

I, 6. 
1.7. 
VII. 
VII. 
IX. 
Í. u 

19. 
2. 

•V; i 
IJl. 

vin. 

1. 
IV. 
1,1. 
V.. 2. 
XH. 4. 
V. 4. 
V.35. 
XII. 6. 

M 
MA<JONNERIE. ; r . . . . . ; 
Machines de guerre , ( voyez Armes.).,' 
Malletier , ( voyez CoíFretler. . . 
Manege, & équkation) . . . , . 
Marbrerie.. . . . . . . . . . . 
Maréchal ferrant. . 
Maréchal groífier . 
Marine. . . . . . . . . . . 
Marli. . 
Maroquinier. . . . . . . . . 
Marqueterie, (voyez Ebénifterie). 
Mathématiques , (voyezchaqué art.). . 
Mathématique , ( Fabrication des inííru-

mens de ) 
Méchanique , . 
Mégiflier, ( voyez Chamolfeur ). , . 
Ménuiferie , ( en bátimens ). . . . 
Idem, ( en meubles ) 
Idem, ( en voiture ) 
Métallurgie, ( voyez Hiftoire naturelle) 
Meünier 
Milice des Tures, ( voyez Armes ).. . 
Mines, (voyez Hiftoire naturelle ). . , 
Miniature , ( voyez Peinture). . . . 
Miroitier • 

y v W v 

1.13. 
XII. 
III. 
VIL 33. 
V, 17. 
VIL 7. 
VIL 10. 
VIL 37. 
A l , I<. 
VIL 5. 
IV. 
V. 

V . 3 . 
V. 5. XII. 3. 
n, 
VIL 38. 
VIL 20. 
VIL 30. 
VI, 
5. XII. 5. 
XII. 
VI. 
VIH. 
viii. 6. 

v v v vy 
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Miroltier, (Metteur au teint). . . . "VIH. 2. 
Modes, (Marchandes de). . . . . XII. 1. 
Monnoyage VIII. 19. 
Mortiers, ( voyez Fonderie). . . . V. 
Mofaique VIII. 6. 
Mouches á miel. , . . . . . . I. 1. 
Moulins, (a vent & a eau pour le bled ) I. 9. 
Moulins, ( pour l'huile des fruits & des 

grains ) I- 4-
Mufique VII. 19. XII. 

N 
NAVIGATION 
Nivellement, ( voyez Arpentage). 
Noir de fumée 

O 

V . i . 
V. 
VI. i . 

V. 6. XII. a. OPTIQUE , Dioptrique , Catoptrlque. 
Or , ( Batteur d') II. 2. 
Or, í voyez Fonte de) V. 
Or, (Yoye¿ Tireur & Fileur d'). . . Xi 
Orfevre,(Groffier). . . . . . . VIII. ig. 
Orfevre , ( Bijoutier ) VIII. 7. 
Orfevre, ( Joaillierj MetteuB-en-oeuvre). VIII. 11. 

PAPETERIE. % . . . < . * . . 
Papier, (Marbreur de). . . . . . 
Parcheminiér . . . . 
Paflernentier. \ 
Idem , ( voyez Boutonnier ). . . . 
Patenótrier . . . . 
Pátiilier. 
Paumier. • • • • • v V. i , r 
Péches, ( demer, de riviere,& filets) . 
Peinture, ( en émail, voyez Email). . . 
Peinture, (en huile, en miniature & en 

cauflique ) . . . . 
Perruquier , ( Barbier, Baigneur-Etu-

v iñe) . 
Perfpeftive . 
Phyfique. = . 
Pierres , ( coupe des) 

( Mouliná fcierles). . . . . 
Idem, (Machine a forer les ). . . . 
Pierriers, (voyez Fonderie). . . . 
Pipes a fumer. . . . . 4 . . . 
Piques. • . 
Plátrier-Carrier. 
Plomb á giboycr, (Fonte du). . . 
Plomb, (Laminagedii) 
Jdem, (Travail du ) ('voyez Mine, 

Hifloire naturelle) 
Plombier * 
Plumaffier-Panachier . 
Pneumatique . . .* 
Point, ( voyez Dentelle ) 
Pompe, ( voyez Métallurgie, Hiftoire 

naturelle ).. . 
Pont militaire, voyez Charpente ). . . 
Porcelaine . 
Potier, (de terre ). . . . . . . 
Potier, (d'étain). .• . .• . . . ; 
/</««,( d'étaiábimblotier). . . . . 

V. i^. 
V. 2. 
viii. 7. 
X I . 32. 
IL 
VIII. 2. 
VIII. 2. 
VIII. 9. 
VIII. 3?. 
IV. 

vm. 8. 

VIH. IJ. 
V. 2. 
V. 5. XII. 

4« 
I. 

fe 
L 1. 
V . 
XIL 
XII. 
I. r. 
V . 3 . 
VIH. 18. 

VI. 
VIII. 7. 
VIII. 5. 
V . 3 . -
III. 

VI. 
n. 
1. XII. <. 
VIII. 19. 
VIH. 9. 
VIH. 6. 

Poudres, (voyez Hiñoire naturelle). . VI. 
Poulets, (Art d'éclorre les). . . . I. 3. 
PreiToirs. . I. 6. 

R 
REUEUR. . . . . 
Rubannier 
Ruines , ( de Palmire ). 
Idem , ( d'Athenes ). 
Idem, ( de Baalbec ). 

SABOTS & Echalats, ( voy. Agriculture). 
Salpétre , ( voyez Hiftoire naturelle ). . 
Salion-Spinola 
Saunerie, ( voyez Hiftoire naturelle ). . 
Savon , (Manufafture de). . , . 
Sculpture, (entous genres). 
Seftions coniques. . . . . 
Sel, ( voyez Hiftoire naturelle ). 
Sellier-Carroffier. . . . . 
Semoir. . . . . . . . 
Serrurier. 
Soierie. . . . . . . . 
Soufre, (voy. Mine,Hiftoire natufelle). 
Statues équeftres , ( voyezFohte des). 
Sucrerie. . 

VIII. 6. 
XI. 20. 
4. XII. 4. 
XII. 2. 
XII. i . 

I. 
VI. 
XII. 8. 
VI. 
IX. 9. 
VIII. 24. 
V. 3. 
VI. 
IX. 39. 
1.3. 
IX. «9. 
XI. 158. 
VI. 
VIII. 
% 7. 

TABAC , (Fabrique de). . . . . I. 6. 
Tabatieres , ( Piqueur , Incrufteur, Bro-

deur de) IX. 2. 
Tabletier-Cometier. . . . . . < IX. i6é 
Tabletier. IX. 4. 
Taílique, (desGrecs &desRomains). XII. j . 
Taillandier , ( & Fabrique des étaux ). . IX. 12. 
Tailleurd'habits & de eorps IX. 24. XII. í¿ 
Tanneur IX. 22. 
Tapis, ( Manufafture de facón de Tur-

quie ) IX. 10. 
Tapifferie des Gobelins IX. 38. 
Tapiffier IX. 18. 
Teinture des Gobelins. X. 14. 
Teinture en foie X. 9. 
Théatres X. 38. XII. 10. 
Théatre, ( Machines de) X. 93. 
Tireur & Fileur d'or. . . . . / . . X. 12. 
Tifferand . . . . XI. 10. 
Toiles, (Blanchiflagedes) II. 2. 
Tonnelier. . . . . . . . . . . . X. 8. 
Tourneur & tours de toute efpece. . X. 87. 
Trigonométrie. . . . . . . . . . V. 2. 
TuUerie. . . . . . , . . . . I. 3. 

V 
VANNIER. 
Verreries de toute efpece. 
Verrerie angloife. . . . 
Vers á íbie 
Vigne, (culturede la). . 
Vitricr. , , 

X. 3. 
X. 66, 
X. 3. 
I. 1. 
I. 2. 
X. 4. 

F I N . 
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A P P R O B A T I O N . 

J 'AI l u par ordre de Monfeigneur le Garde des Sceaux, la. Tablc anafyüque des Maüem contemus dans 
le DiBionnaire des Sciences & Arts, & je n'y ai rien trouvé qui m'ait paru devoir en empécher 
rimpreffion. A Par í s , ce 14 Février 1780. 

S ü A R D . 

P R I V I L E G E D U R O I, 

LoUIS, P A k LA GR A c i DE DIEU , Roí DE FRANCE ET DE NAVARRE. A nos arnés & féaux Confeillers, les Gens . 
tenant nos Cours de Parleraent, Maitres des Requétes ordinaires de notre Hotel, Grand-Confeil, Prévát de París, Baillifs, 
Senéchaux, leurs Lieutenans Civils & autres nos Juílicters qu'il appartiendra: Salut. Notre amé le fieur Panckoucke, 
Libraire á Paris , Nous a fait expofer qu'il defireroit faire imprimer & donner au Public , un Ouvrage intitulé : TabU 
anafytiqué des Matieres contenues dans le DiÜionnaire des Sciences & Arts , s'il nous plaifoit lui accorder nos Lettres de 
Privilege pour ce néceflaires. A ees Caufes, voulant traiter favorablement l'Expofant, nous lui avons permis & permettons 
par ees Préfentes, de faire imprimer ledit Ouvrage autaní de ibis cjue bon lui femblera, & de le vendré, faire vendré, 
& débiter par tout notre Royaume, pendant le tems de dix années confécutives, á compter de la date des Préfentes,, 
conformément á TArticle IV de TArrét du Confeii du 30 Aout 1777, portant Réglement fur la durée des Privileges en 
Librairie. Faifons défenfes a tous Imprimeurs, Libraires & autres perfónnes, de quelque qualité & condition qu'elles 
foient, d'en introduire d'imprelfion étrangere dans aucun Ueu de notre obéiflance; comme aufli d'imprimer ou faire 
iiíiprinier, vendré, faire vendré, débiter, ni contrefaire ledit Ouvrage, fous quelque prétexte que ce puiffe étre, fans 
la permiffion expreffe & par écrit dudit Expofant , fes hoirs ou ayans-caufe, á peine de faiííe & confifeation des 
exemplaires contrefaits , de fix mille livres d'amendc qui ne pourra ctre modérée pour la premiere fois , de pareille 
amende & de déchéance d'état, en cas de récidive, & de tous dépens, dommages & ihtéréts, conformément á TArrét 
du Confeii du 30 Aout 1777 , concernant les contrefa^ons: A la charge que ees Préfentes feront enregiftrées tout au 
long fur le Regiftre de la Communauté des Imprimeurs & Libraires de Paris, dans trois mois de la date d'icelles; que 
rimpreffion dudit Ouvrage fera faite dans notre Royaume & non ailleurs , en beau papier & beaux caraéteres, 
conformément aux Réglemens de la Librairie, á peine de déchéance du préfent Privilege; qu'avant de l'expofer en vente, 
le manuferit qui aura íervi de copie a rimpreffion dudit Ouvrage, fera remis dans le méme état oü l'Approbation y aura 
été donnée, es mains de notre trés-cher 8í féal Chevalier Garde des Sceaux de France le Sieur HUE DE MIROMENIL,' 
qu'il en fera enfuite remis deux exemplaires dans notre Bibliotheque publique , un dans celle de notre Cháteau du Louvre, 
un dans celle de notre trés-cher & féal Chevalier Chancelier de France, le Sieur DE MAUPEOU, & un dans celle dudit 
Sieur HUE DE MIROMENIL, le tout á peine de nullité des Préfentes: Du contenu defquelles, vous mandons & enjoignons 
de faire jouir ledit Expofant & fes ayans-caufe, pleinement & paifiblement, fans fouffrir qu'il leur foit fait aucun trouble 
ou empéchement. Voulons que la copie des Préfentes, qui fera imprimée tout au long, au commencement ou á la fin 
dudit Ouvrage , foit tenue pour duement fignifiée , & qu'aux copies collationnées par l'un de nos arnés & féaux Confeillers-
Secrétaires, fbi foit ajoutée comme á l'original. Commandons au premier notre Huiffieir ou Sergent fur ce requis, de faire 
pour l'exécution d'icelles, tous aííes requis & néceflaires, fans demander autre permiffion, & nonobllant clameur de Haro, 
Charte Normande , & Lettres á ce contraires: Car tel eft notre plaifir. Donné á Paris, le vingtieme jour du mois 
d'Oftobre, Tan de grace mil fept cent foixante-dix-neuf, & de notre Regne le fixieme. 

P A R L E R O I E N S O N C O N S E I L . 

L E B E G U E. 

Reeiílré fur le Regiflre X X I de U Chambre rayale & fyndicale des Libraires & Imprimeurs de Paris , n0. 1194, folio 213; 
conformément aux Difpofitibns énoncées dans le préfent Privilege, & a la ckarge de remettre a ladite Chambre les huit exemplaires 
prefcr'as par l'Arúcle C V l l l du Réglement de 1723* A Paris, ce »3 OSobre 177̂ . 

A. M. L O T T I N l'ainé, Syndic. 

A P A R I S , de l'Imprimerie de S T o u P E , rué de la Harpe, 1780. 
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